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niMiiawiu a.—1 >T inssDU UâlffillOM ufoeat, rèdaeteui*Troprlètairea|—«et trèarépandu en Canada, e'eipédledanelee Province* d’en baa, au» Etata»Usla,à Parie,à 
Ce jsuroal au publie lue MARDIS, JEUDIS et SAMEDIS, per' A¥?^TtNC©Tt S^flïo.^O«..-UK. afTZSnau* aux Troie-RMèrea cbex M. Pk,uvv*Oi»a*d, marchand. Toute. Wttm, ccnreapcnd.ncea, ete.

Ouïes LIS, agent de. U urn aux aux Troie»RMèiu. cbex M. Piutivv* Gixaxd, marchandOn a'aboone, à Québec, au bureau du Journal, pré. de l’Archevêché ; à Montréal, cbex MLaadree» en Irlande et en Ecoim
Agirent être edreepéce franche, de port.

■eHnren BnlIdeiiflML llnïqne* ne font pas défunt, et un grand nombre de
nancres BCllgieiWeS. Ij^une* gnns du fauhiwrg Saint-Germain, parmi le*quel*
_ ■ mrDlv« , r(!'°n rompu* MM. d#» Knrgnrlay, de Vogué et de Cham-

LE CLERGE CATHOLIQUE DURANT k^pngny, «offrentComme infirmier* 011 i-omnw visiteur*.
. GRANDES CALAMITÉ».* M.de Qnelen excite ou guide ce *èle «le In grande ar-

(Suite et fin.) Léede la charité, il/parnoui't ton* Ira hôpitaux de
*• Oh I que j'ai «ouvrntdé«ivé,dvpuJn, me retrouver pHri«, et hm Irttnw pa*lor.%Je* eonwniniquent à toute* 

•ver le fier député p«*ur «avoir ce qu’il pensait de la hw amen In «ainte eont«igion de la vertu. ** Ailes. écri- 
répiiqnn ! Jadi«, an««i, le* *ee|4iquê«» deumndnientdu « vait-il aux prnfœeeur* de théologie, en le« envoyant 
teutpn de la régenre : À quoi bon len Capucine! Sur-j** a l'hoepiee de la Charité, allex la inoiuaon mt bonne, 
vint la |ieMe du Midi, et lee Ch pur ion répondirent à(«» k le nombre dm ou »• rien» eut petit." Puis, dan« la 
leur manière, ila moururent ton* à la peine t P*1* nn, lettre adre**ée aux ruié- de Pari*. le 6 avril : “ Noua 
(lxn_éi happa, el L charité eut «eu Thermopylea. N«* •• ambitiunneronu, leur dbait-il.qn’é la «mte «le re« 
beau|-«**priU ont qiie'que r.ia*n de le dire, leu- cha- •• malheureux, on puitee «lire «le chacun île nno»
noineu et loua leu prêtre* catholique* «ont quelque peu 
Çapuctn*. Bonu A «ervir l'humanité, b«»n* k. In con- 
aoler, boni à mourir pour elle, voilà tout le mérite deaoler, non* a mourir pour eue, vuimi hwi »o mw iw u». •• j „n milieu oea lacuona 4111 «•»- ....
«impies championudu chii*tiani*iue. Leu emirit* forts •» m déchiraient et mettaient la «odutô en peril, voué 
dr la chambre qui parlaient d’or et faisaient de «i belle* •* minier aux bonnes œuvres et au soulagement de
épigramme«, avaient de t»»uu autreu devoirs sans doute, *4 •*»-------»•<*—». si ^.uu»li»itê «**n* uni l'inter.
car lorsque le danger arriva, on trouva le clergé dan*
leu hôpitaux, et le parlement «ur le grand chemin.

** Dée que le fléau fut dan* P*»»*, M. de Qnelen 
rompit «on ban et reparut. U pensait, comme Funél«»n, 
que ieu évêques nu*-i ont leur« jour« de bataille, et il 
n'était pas homme à manquer nn rende*.voua du péril. 
Il avait prédit dam» «*n mamlement* " l’inondation »îe 
ce fleuve de mort, dont leu garde# lee plue » igilantee 
et le* plnssévèivs précauti«»n* ne «auraient arrêter le 
cour*,” et il ajiallait, danu une lettre pastorale du 29 
septembre 18$1. adressée an clergé «le «on «liocè*e : 
•• 1* moment n’eet pn* éloigné <»ù U vertu commune 
»• ne nu fil ru plu*, et où il faudra l’héroïsme du «lévoû- 
*• meni.” Sa pamle éuit ain*i engagée d’avance, il 
rint In tenir au milieu du danger.

" I/x pn**i<>n<« l’avaient condamné à la retraite, 
mai* l’heure était venue pour lui d’exercer, contre le* 
passion* humaines, leu uuWimeu représailles de la croix, 
l'andin que tant »rameu faible* et pusillanime* ue fe. 
liaient d’inacceusiblet refog-u ganléu par l’égoïsme et 
Verrouillé* par la peur. M.de Qnelen sortit «le «a re­
traite. C’est à l’Hôtel.Dieu que le fléau sévit le plu* 
cruellement, c’est là qu’est ua place, celle-là il ne la 
cédera à personne, n’e**ayex pas de la lui disputer. 
Pour la première foi*, depuis plus d’on an, il parais- 
enit en public, c’était le 2 avril 1832 ; «on di«>cè-e, 
qui l’avait perdu, le retrouvait «ur le champ deu d«Mi- 
leur*. Le |»eople venait de jeter à l’eau deux sergent- 
de ville qu’il croyait complices deu prétendus empoi. 
sonneurs, h»r que M. «le Qnelen arriva • l’Hôtel-Dieu. 
Ce danger de phis ne put «nêier non xèl-j nouveau 
Charles Borroinée, il franchit le «euil de l’hoepice, ri- 
site toutes les salle*. s’arrête aupiès «les lits apprend 
a*ec bonheur que la plupart «les mslmles ont pu rece­
voir les secours «le la religion. Il avait, «lés le pre­
mier jour «*ù le choléra «e déchira, mis 10,000 IV. à la 
disposition de la «*ai«He de«ecoors, il y «jouta 1,000 fr. 
en sortant de l’Hôtel.Dieu, pour remplacer les «élé­
ments de*cholérique* qu’on biûlaità leur entrée dan« 
l’hôpital. D’-pouil é. piil«», roiué. il ne calculait |«»iot 
se* re*.««irces, il lie calculait que len besoins qui étaient 
i m menues.

ce que l’histoire rapporte de ce vénérable piètre, 
«• «mint Vinrent de Paul, que nous avons pris pour mo­

dèle ; nu milieu des factions qui «e se disputaient. 
.... i,...».... «...i.Lni la uiuomiA «n oéril. voué

l’humanité souffrante, il rép<si»lalt à ceux qui 1 oiter- 
" r» geaient «ur «on opinion : J* suis pour Dieu et 
** pour les pauvres.”

•* Enfin, dans le Mandement qui ordonnait de* 
prière* |»our la ces'Utthm du fléau, Mandement écrit 
au pied de la mnx, le 18 avril, nn de* jours de l« 
Semaine-Sainte, l’Archeiôqne disait avec une expri- 
msb'e tendres-e : ” L’aine toute rimplie «le* émotions 
•* que font naître ce* j»»ur< lugubres et «olennel*, nous 
*• éprouvons le besoin, en vous exhortant à la péni- 
** tence, aux prière* et aux bonn«*s œuvre*, ^ de v«*u* 
•* parler au-si de la sollicitude pastorale qui m»us at

v.1 .mportmH I, roitui. d, Mad.ni, d. Morimnl. -t PENSIONNAT DES URSULINES DES.THOI8-
dites de quel côié e*t la-iipériorité, même au point de RIVIERES,
vue litiéraire, et ce qu’il y a de plus dramatique, de| Liste det prix décernés aux demoiselles de cet éUx» 
plus beeu. au point de vue de l’ar*. de plus capable ^'b!issement aux extreices littéraires du 20 et 21 aoùl 
frapper l’esprit et de remuer le cœur, le choléra 'el ^ ,

PREMIÈRE CLASSE.
La croix d’honneur, le premier prix d’excellence,

______ 1/. A l_ ..t '.il X l’.itnlS«*llnn a» t la viirnl».

qu’il apparaît dans le roman de M. Sue, ou le choléra 
tel que le pejnt l’histoire f

“ Encore n’avons-nouH pas tout dit. Tandis que "** •w„ r”r”~ 7 T ZÏ 'V
l’archevêque parlait de Dieu aux monranta, un grand jrst accordé à la pLté, à 1 application et à Ja réélis- 
nombre d’entre eux, avant d’entrer dans l’éternité, je- rilé des demoiselle* Caroline 1/esieur, R'^ê Bow, 
talent un regard en arrière, L»*s pères expirants, les Sophie Beaudry, Mary Ann O Nvil, Anathaie La­
nières agonisantes, conservant la chaleur de l’amour coûte, Agnex Barnard, Anrélie Morin. Ursule Guillet. 
au milieu du fr«»id «le la mort. lui parlaient de Inurs Grammatre Françaue. p
enfants orphelins demeurés «ans protecteurs dan* leurs I 1er prix Mie Sophie Beaudry. 2«i Agnes Barnard, 
berceaux abandonnés. A ce« paroles, le* entrailles du 3me Mary Ann O Neil, 1er acces*it Anathalio La- 
pieux archevêque s’é M»u«eut,une gramle et chrétienne ^oste, 2d Jane Lafl»ur, 3me Bernardine Gagnon, 
penWîe germe «lans «on cœur, il étend les bras en face 1 Rhétorique Française. •
du lit de mort «les parents con*olé*.et an nom du chri»-1 lec prix Mlle Agnes Barnard, 2d Anatbalie La- 
tianisme, rt* t^n* Mtiivi*rHHl dn toiw urphêllw, il costf, 3m6 MiiTy Ann 0 Nôm» lt*r iccwiit stopnin 

■ - - ^ • ■ • • .-1*4»*...» »>!_.. Beaudry, 2d Caroline Lwieur.

le* malheurs de rhacun de nos diocésains comme 
s’ils nous étaient personnels, et qui »«*u* consacre de 
nouveau tout ce qui nous reste de bien et de tie 
pour les ail««ucir. S’il en était quelqu un parmi 
vou* qui pût trouver, dans l’examen de «a propre 

** conduite à notre égard, que'que m«»tif «le douter «le 
ce* «lispoxitioiiH, nous oserions lui dire comme le Jo* 
seph «le I ancienne loi : Je «ois votre frère, ne crai­
gne* point, ne vou* tr«*ohle* pas «le ce qui est arrivé. 

*' c'est pat la Volonté «le Dieu. Il a changé en bien la 
mal qu’on a voulu me faire, il a conduit le* ch«>*e8 a 
ce point, et il a v«*u!u se servir encore de moi pour 
en ••Biiver plusieurs.”
“ Il disait vrai, le pieux et noble archevêque, car 

toutes «es action* riaient en harin«»nie nvec «es paroles. 
On le vit transpoiter dan* *es bras de mala«le* atteint* 
du fléau, «lan* un lem|is où l’«»n discutait en«**re «ur la 
quesliim de savoir «i le cho’éra était ou n était pas 
contagieux. Tant que le mal sévit, le p«»ntife «le Jésus- 
Chri*t m* trouve *ur se* pas pour Kimlenir I*** victimes 
qu’il abat, pour sauver le* mue* du «le*e*p"ir, et faire 
luire aux reganl* «!«•* mourant* «m ray«m «l’immortalité. 
Dan* le <*ours «leces vi*ites vraiment pa»torale«, et au 
chevet «l’un de «u** m«)rib«*nd*, il *e pa-sa une terrible 
scène. L’agonie était rtimineneée. et le pietix arehe- 
vêque levait «ur l’agonisant ses mains pour le bénir, 
lorsque celui-ci tournant vers le pasteur un visage «'ù 
respiraient eneoi'r, mi milieu «le* teintes ble««étre* «le 
la mort, les passion* «le la vie, cria «l'une voix f»»rmi- 
dable: ** Retires, vou* de nu»i,je««»is un de* pii Uni* 

T«»ut le clergé «le Paris suit la noble initiative de ,|e l'Archevêché!" A ce* mots le front du p«élat 
n arche» êque. A sa voix, l’abbé Garnier, stipé- r„yonna d’une tendre pitié et d’un ineffable pardon. 
Mir-genérsl de la C«mgiégation de Saint-üulpice, Continuant, sur la tète du moiibuml, sa béi.êvliction 
fre son séminaire |«»ur recevoir les cholériques, et commencée : " M«*n fière, dit-il, c’est une raison de 
- élèves pour servir d’infirmiers. M.de Quelen met •* phi* pour mc*i de me réc«»neilier avec vous, et de 
inôtiie tem|is à la diiqiosilioii de l’autorllé «a maison •• Vou* réconcilier avec Dieu."
/•—n..-—.... f.:« ... „h, »• It|„inienant, compare* à ces scène* les scènes

................ ..... ______ rP'
adopte leur* enfant*. C’e*t dans le *ein de l’Hôtel-Dieu 
même, nu milieu des ravages du fléau, «ur le champ 
de bataille «le la charité, que l’œuvre réparalrice des 
orphelins du choléra est fondée, celte œuvre qui, au 
moment «ù nous écrivons ces ligne*, vient de finir 
apiès av«»ir tenu toutes «es promesses. Le nouveau 
Vincent «le Paul a rassuré c»*s mères expirantes, en 
donnant à leurs pauvres orphelins la charilé chré­
tienne pour mère. “ Me’» f«»rces «’épuiseront, disait.il, 
avant que mon *è.'e et m«»n courage se refroidissent.”

•' Voilà ce que fut le christianisme au temps du
parier au-s. «ie m «oi.icu.Mir P.m»r*v M........- choléra, voilé ce q«.e fil.le clergé.Aussi ce fut de celte
t.che de plus en plus à voua, qoi *».«..* fait regar.ler époque que data «-ette hei.reuse réactum de* esprits en 
. il!... .«..a.___  .«.. ___m— faveur «lu catholicisme, plus tur«l interrompue et «u*-

i Conflan* |«iur en fvire un hôpital ou une infirmerie 
» convalr*cen<*r t de s«irte que ceux-là même |vut- 
re qui avaient «lcva*té celte maison y Inuivèrent no
île. De tout « ôté la milice «ainte rnpoml à l'appel 
1 « n chef. Messieurs dr S dut-La* «re, le* pr«»fe*. 
nra et le* suppléants de la faculté «le théologie de 
tri*, des prêtre* appartenant au diocèse «le Paris et

Bdntea par M. Sue, les ég«»rgement* du parvis Notre.
ame, le carrier gigantesque dépeçant en lamlieaux 

sanglant* Cioliath q««e la hideuse Cib(»ule a abattu en 
lui crevant l’œil «l'un coup de * »b »t. la «leruière orgie 
de Couche-tout Nu, son «luel à l’eau-«le-vie avec Je 
montreur de bête*, le* boiiflbmieiiea impies «le Niiii

penilue seulement, du moins nous l’espérons par le* 
imprudence* de qnelqoes-un* et par >* mauvaise* pas­
sons «le* antie*. auxquelles M .Sue sert d’interprète et 
d'auxiliaire. Il loi a convenu «le jeter nn voile sur 
toute cette partie du choléra, «i honorable pour l’ho- 
maniltt, et «le «lév«»iler nu contraire, en l’exagérant par 
de* détails puises dans une imagination naturellement 
tournée au mélœlrame, le cô’é hideux du fléau. Il a 
pensé que ce serait une belle et n«>ble chose de diffa­
mer ce* prêire* que l’hist«»ire vient de nous montrer 
offrant leurs mai-sms pour ho*pice», et «’offrant enx- 
inémes pour infirmier*, pardonnant, priant, secournnt, 
consolant le* m »la«le*. mloptant les orphelin*, et il «’est 
donné la j ie «le les repré-enter comme «l«w factieux 
qui, par leurs plaçant* incendiaires, excitaient le peu­
ple au «lésespoir et au meurtre, comme des capteurs de 
testament et «le* cupides qui empoisonnent l'agonie de 
M. Hardy «l’nm éti-me et «l’opium p«.ur s’emparer de 
*a part de *«n*ce*-ion, comme des lâches qui fuyaient à 
l’aspect «le* ch »l«riq««es,comme des intrigant* qui par- 
rouraienl !«# mansarde*, non pour y soigner «les ina- 
iade* et y «ec«»urirdes pauvres, mais pour y «lecotivrir 
«le* Rose-Pompon fringante* et hardiment décolletées, 
et le* jeter en travers «les amours des heritiers et de* 
héritières qu'il* voulaient d«ïpo*ve«ler. N oilà ce qm* 
M. S-iea fait «le l’action du christi ini*me, du clergé 
et «le t«m* I«>m hommes «le cœur nu temps d-i choléra ; 
il n’a void ù montrer que l«*s passions honteuses et hi- 
«leu-esde l’humanité ; la |»eor, la lâcheté, lu cupidité, 
la haine, l’intrigue, la foreur aux main* sanglantes, 
l’indifférence et l’abrutissement stupide*, la débauche 
brutale et folle j il a fermé le* yeux pour ne pas voir 
le courage, la charité aux ma'ns seen arables, le dévoû- 
ment héroïpie et tontes les verttis de In pitié et du 
pardon. Eh bien ! il a été puni, même au point de 
vue «le l’art, «le ce tort moral qui a fermé à sou talent 
une *our«*e «le beiulés littéraires a«lmir.ibles. O.i aura 
beau faire, un «le ces n«*te* «le «lévoûeinent et «le geoé- 
ro»ité sublimes qui révèle «I »ns n«»tre nature le * •iiffl«« 
In divin ouvrier fera to .jmir* vibrer plus sûrement le 

cœur de l’homme, que la |fint«ire la plus matérielle­
ment exacte «l’un ca«lavie en putréfaction ou «l’uneri-, um ciunr, un liiin .n , * lllOillieill' lie Utile*. IC* l>IHini»*nH IBÜ ur ...... - • - ----- . ,

x «li«aè-e* voisin«, se mettent à la disposition «le l’an- ! M.Mtlin, In m istMrade «II» choléra, les plaisanterie* ««'êne d égorgeaient. L homme «era toujours p i * •
rite ; les religieuse* «l«* Bon-Secours, les religieu-es' rinii*éiibomle* «le la multituile «ur la voiture «le* m«»rt*. ché de ce qui I «eve jusqu à ^UitM», q«m ^ «* <*|*J|^* e 
iiguhliiieN. lea lIimpitnlièreN. «ont à leur |«isle. L***j|e 1 1 - *
* Pour le commencement voir le no. 111.

*jle sjiectarle de «*e eadavre en putréfaction qui, sortant 
Ide sa bière bri.Mte, roule «o«i* le* pietls des chevaux

iintl ravale jusqu’à la brute et ju*qu’à It nature inanimée
AbFKKD NrTTBMEXT.”

Composition Française.
1er prix Mlle. Caroline Lesieor, 2d Jane Lafleur, 

1er accessit Agnes Barnard, 2d Sophie Beaudry.
Lexicographie Française.

1er prix MHê Anatbalie Lacoste, 2d Mary Ann 
0’Neil, 3me Caroline l^sieur, 4me Agnes Barnard, 
1er accessit Sophie Beaudry, 2d Ursule Guillet.

Grammaire Anglaise.
1er prix Mlle Mary Ann O’Neil, 2d Sophie Bean, 

dry, Sme Agnes Barnarl, 1er accrtait Anatbalie 
Lacoste, 2d Mary Ann Mulyina.

Composition et récitation Anglaises.
1er prix Mlle S**phie Beaudry, 2d Agnes Barnard, 

3me Mary Ann O’Neil, 1er accessdt June Kiernan, 2d 
Anna Shasr.

Lexicographic Anglaise.
1er prix Mlle Mary 0 Neil. 2d Mary Ann Malvina, 

3me Anna Shaw, 1er accessit Ursule Gillet, 2d Agne» 
Barnard.

Jfis loir e d'Angleterre.
1er prix Mlle Mary Ann O’Neil, 2d Mary Ann 

Mulvina, 3me Agnes Barnard, 1er Accessit Ursule 
Guillet, 2d Anna Shaw.

Histoire Ancienne.
1er prix Mlle Bernardine Gagnon, 2d Caroline 

Li^ieur, 3me Ursule Guillet, 1er accessit Anathalie 
Lacoste, 2d Sophie Beaudry.

Btogruphie.
1er prix Mlle Mary Am Neil, 2d Agnes Bar­

nard, 3me Mlle Jane Kiernan, 1er accessit Mary Ann 
Mulvina, 2d Sophie Beaudry.

Arithmétique.
1er prix Mlle Sophie Beaudry, 2d Mary Ann 

O'Neil, 3me Agnes Barnnnl. 1er neeessit Anathalie 
Lacoste, 2J Odélie Désileta, 3me Fanny Moreau. 

Géographie.
1er prix Mlle Sophie Beaudry, 2d Agnes Barnard, 

3ne Mary Ann O’Neil, 1er acces-it Bernardine 
Gagnon, 2d Jane Lafleur, 3me Anathalie Lacoste. 

Synchronisme.
1er prix Mlle Agnes Barnard. 2 i CVina B.itean, 

3 r.e Anathalie Lacoste, 1er accessit Mary Anu 0 • 
Neil, 2d Frore Demers.

Astronomie.
1er prix Mlle Agnes Barnard, 2d Sophie Beaudry, 

3me Ursule Guillet, 1er accessit Anathalie Lacoste, 
2d Célina Buteau, 3me Mary Ann O Neil. .

Problèmes Géogrophigues et Astro no no gués.
1er prix Mlle Sophie B<*audry, 2d Agnes Barnard, 

3me Mary Ann O’Neil, 1er accessit Anathalie Lacos­
te, 2d Bernardine Gagnon.

Récitation Française,
1er prix Mlle Bernardine Gagmm, 2d Agnes Bar­

nard, 3me Sophie Beaudry, 1er accessit Anathalie 
Lacoste, 2d Jane Lafleur.

Ecriture.
1er prix Mlle Célina Buteau, 2d Agnes Barnard, 

3mc Bernardine Gagnon, 1er ac«*e**it Aurélie Morin, 
2d Mary Ann O’Neil, 3meJane Lafleur.

Feuilleton,
La Pktite Maison D’ajaccio.

marteau «le même inéul, «lunnait Ht*«*è.* «lan* la maison 
et «*«mdiii*Nit ù un escalier à halu*tres «le b«*l*. Au 
premier étage on trouvait le salon, gramle pièce car­
rée écluinV par quatre fenêtres de front, et e cabinet 
de Charle* U<maparte, père de Napoléon. Celte «1er- 
nière pièce était urmte d’un corps de bibliothèqueHIVir |lin c fjlfrlê lt| IRIf «J Nil l |H HW

Une pieuse curiosité «’attache au beremu» «le*grands d’un bureau et «le quelque* casier* rempli* «le cartons 
mines. Que ce berceau soit un palai* ou une infime étiqueté* en italien. Ce cabinet tirait également «on 
meure le respect «le* nation l’en» ironne. Juif*, nui- j *ur «les d«*ux autres fenêtres ayant viiesur la me S tint- 
Imans, ««atholiq <«<*«, prote«tanl«, ancien* et muderm**, Charle*. Le «tvonil «»lage était divisé en quatie pièce* ; 
uples civilisé*, ptniple* ha« hare*, aucun n’a manqué à la première à «Imite était la chambre à coucher «le 
.te sorte «le culte, parce qu’il lient aux instincts le* madame Bonaparte ; derrière cette chambre était cell** 
a* g*m»':reiix «le l'humanité. de* plu* jeune* fl le-, Elisa el Pauline. Ce fut «lans
/««•bateau «le Saltxbourg, en Atitriche-t-û naquit Char- mite «leruière pièce qu'on installa le berceau «leNapo- 
nagne, fui pendant huit siècles conservé «•«nnme un l«*»n. De l'autre côté «lu palier «e trouvait la chain- 
ifice piécieux. l^v maison «lu Schab-Hb-AUah, A la bre commune «le* fil* aînés, J*»*eph et Lucien ; cha« un 
•«•que. où Mahnmet reçut le jour, fut déclarée lieu de* lit*, eu l*»is de noyer ass»>s ritstiqienneut travaillé, 
nt dè* les première* anniV* de la religion qn’il avait était entour ré de rnleaux à l’arre.tux bleus et blancs }
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mmiuih'v no* «'ill lirtl* mill lr vu» |» 'irui'- «1 itham 1 tunniri»» '»»»

nous voyons le pal.ti* «le Pell.igonie, où n««|uit l'l.o*<piialiU't {«*e fut dan* la plus belle «le ce* «leu 
-xandre le Graml tran-formé en temple apiè< si chambre* que le génoral Pauli, l«»r* du voyage secret 
ri, et l’habitation «lu mont Janicnle, à Rome, «ai Au- qu’il fit en Corse en 1770, coucha tmi* nuit*, non «an* 
e, fe inné «le Julius Lucius, enfanta César, révérée à rrnimlre * chaque instant qi.e an présence dan* Cite fut 
„i .«_. 1:——----- jéhruiUîe par l’indiscrétion d«*« matelot* qui l’avaiental de* lieux sai-ré*. ,______
,a petite m tison «l’Ajaccio <-ù naquit Napoléon était amené, 
éc. «lan* la rimS iint-Ch irlt»*, une des moins irrégu-1 1^ troisième étage «le la maison d’Ajarcin était mn-
es et «le* mieux habitée* «le celte capitale de la sacré au l«»gemeot des domestique4, «le h n«u»rii«*e 
ne. Cette maison, en 1780.était *o»n «l’avoir nn as- Mammusiea Catharina (1). «le* fermier* et des pâlie- 
t attrayant} mai* elle était vaste et co»nni«Hlémeiit. —————----- 1
• ibuée. A l’époque «le la nai*san«*e de Na|*iléon | ( 1 )”Je suis » e»»n au momie «lan* ies lira* de la » ieille
lô août 17011). elle se comprit de tmis étage#,1M imiitit«ica Catharina, disait Napoléon au ilocteiii 
tirée parsix fenêtre* ayant vue*ur la rue Saint-1 O’Meara à Sainte-Hélène. Celte l'emme était têtue,
trias. Usa psiita ports Uuvds sa boi* da oMosj poiaUUatM et sa guarrt twoiifiiiaUaàvao osai srw qui

Charles Bonaparte leur* redevance oit le prix «le leurs 
liiiiix. Un grenier dans lequel Mme Bonaparte e«m- 
«ervait nés IVuil*, *e* châtaigne* et son lin, «•empiétait 
«•et éiage, qui émit le «leruier. Au re*-«le-chaussôe «le 
ta maison il y avait une grande «aile à manger, et en 
face une cuisine mé«lincrement fournie d'ustensile* de 
ménage en boi*, en terre cuite et en cuivre.^ Celte 
«•oi*ine émit siuu'w a«i-«les*n* «le la cave, <»ù l’on de*- 
cend.iit par un petit escalier placé aous la Vvûture de 
l’«-s,alier principal «le la maison.

Tel était en 17C>». et tel est encore aujourd'hui on à 
peu piè» l’intérieur «le cette.habitation.qne la mère «le 
l’empereur fil entretenir nvw un soin partumlier. 
Apte* la mort «le Mme Bonaparte, à Rome, I autorité 
iiiiinicipNle «l’Ajaccio fit abatt»e quelques vieilles ma­
sure* inhabitées attenantes à cette maison, qui se trouve 
à pu’tsent, pour ainsi «lire, isolée, et donna â cette pla«*e 
le nom «le place Lretitia.

Au second étage «le la maison d Ajaccio, lorsque tons 
lesenfantsdc Charles Bonaparte commencèrent àgrnn-

exclusivement rô*erv«'!e aux filles. 1st v'hainbre do 
l’autre côté «lu palier était celle des garçon*. Le fut 
là que Napoléon coucha jusqu’à s«'n «lepart dn la Corse 
(1779). pour ac«*ompsgner son père t>ur le continent. 
Ce fut dans «*ette chambre qu’il commença à appren­
dre, sons ladiiwtion «le l’abb«< Fe*ch, son oncle, et par 
le* soins d’un vieux prêtre nommé Antonio Dura«*t, le 
caU'vchi*me et les premiers élt'vment* «le la lecture et «le 
l’écritnrè. I/e jeune Napoléon, soucieux, ne sortait 
guère «le la maison paternelle que pour aller *e pro­
mener nvec sa mère, le dimanche et l«*s jours «le lête, 
sur le cour* ou sur le port, ou plus souvent encore dan* 
les jardins du g««uver neur, M. «le Mar bœuf, qui 
aeciieiUait t«*uj.*urs la famille B«*nnparle avec uistinc- 
tinn(2). Le «limanche était tx»ur Napoléon un j -ur «le 
jubilation : aprè* avoir asiate avec «es fièies et ses pe­
tites «œurs à la messe do l’église paroissiale, i! accom­
pagnait sa mère en visite. Napoléon n était pas, 
comme les enfant* «le son âge, turbulent et bavard ; il 
avait, an etmtraire, une ext»êm«* réserve «4 
beauc«»np de timidité ; il répomlait brièvement, mats 
avec politesse, aux qu«*stions qui lui étaient adre**6in, 
promenait *es regards pleins d’intelligence sur tout ce

elle vivait. K.lle .«e querellait surtout avec ma gran«l- 
n ère, qu’elle aimait pourtant beaucoup. Toute* «leux
disputant san* c«*s*e, c’étaient «les déliai* interminables ^
qui nous amusaient; mais *i ma nourrice était criarde,! (2) M. de Marbœuf était gouverneur de l'île de 
au moins elle était bonne et prévenante pour non* } Corse |»our le roi de France ; on sait que ce fut à sa 
elle nous promenait, non* alignait, nous fesail rire : protection que la famille de Bonaparte «lut le pincement 
c’était une sollicitude «Knt le souvenir n’est pas éteint, de presque tous ses enfants. Napoléon n’oublia jamais 
Je me rappelle eoc«»iv *»*• larmes lorsque je quittai la jn* H^rvice* rendus aux siens par M. «le Marinent, el il 
Cm*e. Il y a de cela près «le quarante ans. V«nm VemprtwsA d’accorder à la veuve «lu bienfaiteur de sa 
n’étiez pas né. v«>u*, et moi j’étais jeune, je ne prévu- famille, qui n’était pas ri«*he, um» pension honomhln 
yais pas la renommée qui m’atiemlait, je prévoyaisen- qu'il ncompagna «le UHiehantes paroles de souvenir, 
cure moins que noua «lo«sion* jamai- nous tnaiver ici ; [fn «les fil* «le M. «le Marbœuf était déjà effleier su pe­
inais que voulez-vous ! la destinée est immuable ; il rieur «lan* 1’ariué.', lorsqu’il lut tué dan* la camprgo* 
faut obéir à son étoile ; la tnioano était de parcourir jde 1806.
!«• tsUéaMê de la vie,”



1er pris StUi Aoatbalie Uoome,2d Fie» Dm
aoorarit Hélène SlMppuri.

Guitare.
1er prix Mlle Anathalie Lacoste, 2d Cillas Bé» 

lean, aoeewit Ursule Ou il let,
• Accordéon. f 

1er prix Mlle Anathalie Laorelr, 24 U renie Qoillet. 
Musique Vocal*

. 1er prix Mlle Céline Bateau, 24 Bernardine Ga­
gnon, 1er acoeoeit Célina Niverville, Flore De aient. 

Destin,
1er prix Mlle Mary Ann O’Neil, 3d Jane Lafleor, 

San Agoee Barnard, aecesril Ut»ule Quillet. 
Couture.

1er prix Mlle Roee Bois, 24 Caroline J«esieor, 3me 
(Mille DéeUrta, 4me Aurélie Moriitr 1er aeeetil 
MnryAno O'Neil, 2d Sophie Beaudry.

Broderie an Piumelis.
1er prix Mlle Caroline Lraieur, 2d Anrélie Morin, 

new aril Odéiie Déaile ta.
Broderie au Cordonnet,

1er prix Mlle Célina Buteau, 24 Mary Ann O'Neil, 
1er acoeuuit Caroline Cormier, 24 Aurélie Morin, 
SoeLooiae Augé.

Broderie en reprise.
1er pris Mlle Odéiie Déailete, 24 Carulioe Méthot. 

Broderie en Laine.
1er prix Mlle Anathalie Laconie, 2d Aurélie Morin, 

Sae Sophie Beaudry, 4me Flore Damne 1er acceeait 
Jane Lafleor, 2d Célina Buteau.

Tricotage.
1er prix Mile Mary Ano Molrina, 2d Anna Sbav, 

1er accessit Agnes Barnard, 2d Ursule GuilleU 
Application générale.

Mlle Ursule Guilin et Aurélie Morin.
Succès dans la Composition.

1er prix Mlle Caroline Méthot, 2d Flore Demers. 
SECONDE CLASSE.

ÎM croix d'honneur est départie au bon et pieux 
comportement, à l'application et A 1a régularité des 
Dlles Caroline Méthot, Vitaline Bourann et Eléooore 
Leblanc.

Lecture Française.
1er prix Mlle Louise Augé, 2d Fanny Moreau, 1er 

accès*il Elias Craig, 2d Odéiie Désilets.
Grammaire Française.

1er prix Mlle Odéiie Désilets. 2d Fsnny Moreau, 
1er accessit Vitaline Roosarao, 2d Hélèoe Sheppard. 

Lecture Anglaise.
1er prix Mlle Esther .Sulivan, 2d Adelina Bois, 

1er accessit Hélène Slreppard, 2d Aurélie Morin. 
Grammaire Anglaise.

1er prix Mile Jane Lafleor, 21 Adélina Bois, 1er 
accessit Bernardine G <gnon, 2d Odéiie Désilets. 

Histoire Sainte.
1er prix Mlle Fanny Moreau, 2d Vitaline Rou*. 

seau, 1er accessit Elixî Craig, 2d Eléooore Louinviile. 
Histoire du Canada.

1er prix Mlle Célina Niverville, 2d Edmire Rons- 
ser.ù, 1er accessit Iiéicce Sheppard, 2d Caroline 
Bertrand.

Histoire d'Angleterre.
1er prix Mlle Bernardine Gagnon, 2d Jane Lafleor, 

1er accessit Hélène Sheppard, 2d Adélina Boia. 
Géographie et ProUèmes.

1er prix Mlle Caroline Lrsieur, 2d Vitaline Rous­
seau, 1er accessit Jane Keirnan, 2d Elmire Rouussau. 

Arithmétique.
1er prix Mlle Vitaline R u—ean, 2d Anna Shew, 

1er accessit Célina Niverville, 2d Elmira Rouiteaa. 
Ecriture.— Version.

1er prix Mlle Caroline Lesieur, 2d Arline Pothier, 
«WM* Ix>a« A»£.

1 ernon.
1er prix Mlle Hélène Shappard, 2d Bernardine 

Gascon, 1er accesrit Jane Laflrur, 2d Adélina Bois. 
Récitation.

1er prix MHe Caroline Méthot, 2d Hélène Shep­
pard, 1er eccrasit Jane Kiernan, 2d Célina Nirerville, 

Musique instrumentale : Piano.
1er prix Mile Anna Shaw, 2d Caroline Bertrand. 

aeceautJane Keirnan.
Couture.

1er prix Mile Acu* Lambert, 2d Vitaline Rous­
seau, 1er accessit Elmire Rousseau, 2d Jane Keirnan, 
3<ne Caroline Cormier.

Broderie au Plumelis.
1er prix Mile Arline Pothier, 2d Angélique Défon­

cés, accerait Anna Lambert.
Broderie en reprise.

1er prix Mlle Elmire Rousseau, 2d Catherine 
Boisvert, 3me Eléooore Leblanc.

Broderie en Laine.
1er prix Mlle Eléonore Lrb:anc, 2d Anna Shaw, 

accessit Jane Keirnan.
TROISIÈME CLASSE.

La troisième marque de distinction est décernée au

mérita êm DU* HéJàoe Daftfltpt MWIl >r \
Lecture Française. *

1er prit Mlle Arline Lanouette, 2d Esther Bolli 
ran J 1er accessit Eléonore Leblanc. 2d Aurélie Morin.

Grammpire Française.
1er prix Mlle Hermine Demers, 2d Caroline Cor­

mier, 1er accessit Eléonore Leblanc, 2*1 Anne Sbaw.
Lexicographie et Epellation.

' 1er prix Mlle Anna &ha*r 2d .Caroline Cormier, 
1er accessit Eléonore Leblanc, 2d Jane Keirnan.

Lecture Anglaise.
1er prix Mlle Louisa Tunstall, 2d Elles Craig, 1er 

acerssit Vitaline Rousseau, 2d Caroline Bertrand. 
Grammaire Anglaise.

1er prix Mlle Elise Craig, 2d Caroline Bertrand, 
1er accessit Vitaline Rouwean, 2d Jessé Gill.

Histoire Sainte.
1er prix Mlle Eléonore Leblanc, 2d Caroline Cor­

mier, 1er accessit Anna Shaur, 2d Jane Keirnan. 
Arithmétique.

1er prix Mlle Elise Craig, 2d Eléonore Leblanc, 
1er accessit Eléonore Lnbarre. 2d Caroline Bertrand. 

Géographie.
1er prix Mlle Jessé Gill, 2d Arline Lanouet, 1er 

accessit Caroline Bertrand, 2d Elise Craig»
Ecriture.

1er prix Mlle Hélène Sheppard, 2d Vitaline Rous- 
seau, 1er accessit Anna Sh»w, 2d Jane Keiruan. 

Récitation.
1er prix Mlle Hermine Demers, 2d Edeltmd* 

Bellefeuille, 1er accessit Arline Lanouette, 2d Hélène 
Du frêne.

Musique instrumentale : Piano.
1er prix Mlle Mary Gill, 2d Fanny Dumoulin. 

Couture.
1er prix Mlle Elise Craig, 2d Hélène Beaubien, 

1er accessit Léontine Bellerose, 2d Eugénie Brunelle. 
Broderie en reprise.

1er prix MH® Eulslie Côté, 2d Olive Vidal.
Progrès dans f Ecriture.

Mlle Eugénie Brune'le.
QUATRIÈME CLASSE.

Lecture Française.

liable*’ calami
sentiments, Jusqu'à caqu'gn chef pin libéral recon­
naisse la Justice da leqrîfcéSamètloho,
"Si l'on en croit 1? Canadien qui.diaons-leen passant, 

parait s’occuper beaucoup plus de satisfaire sa ran­
cune contre le rédacteur du Journal de Québec qua 
de faire valoir' le tnérite de. son héros, M. Taschereau, 
Aérait certain de *>« élection an comté de Dorchester, 

ruo I rai K, un m Lra électeurs d# ce eomté subi décidés à le ebohârpour
à trais ïiagra, la plupart an brique, ,.t S rue de- leur' représentant, at Up ne mwwulteront personne autre 

- W"* •** Jc à t eu près oue le Canadien * parce ce sont leur affatre
* mm * ’ % fl  II* _l _ * AI ni UNO ÀIa,iI IaH IWIIIS

___ de ans incalcu-
_______ _ courage avec lequel

u»» grand nombre de m* oonoltoyena tritraillent à «or- 
tir de leurs ruines, et à lutter contre le malheur. 
Dtéà un asurs bon nombre de jpaison* en brique et su 
pierre s'élèvent dans St. Roeh, et; chère étrange cc< 
maisons de beaucoup supérieures à celles auxquelles 
elles succèdent. Dana la rue Craig, on en construit

Fossés, ainsi que la rué St 
bordée de maisons à deux étages, 
dels rue St-Valier.

Le quartier du Palais est en grande partie rebâtie 
avec de nouvelles améliorations. Nous avons vu des 
maisons qui étaient avant le premier feu à un étage, 
et avant le dernier à deux étages et qui sont mainte 
nant A trois étages | preuve <^riil n’y a pas de décou 
ragement ,che* les propriétaires de eus maisons.

Le faubourg St. Jean, qui n subi le dernier l’infor­
tune, commence à montrer de la vigueur. Déjà plu­
sieurs maisons sont en construction, et il y en aurait 
davantage sans les délais apportée par la corporation 
en ce qui regarde l’ôlargiseement de la rue St. Jean.

Quand nous signalons oes élans de notre population 
malheureuse f noue ne voulons pas dire que tout est 
fait. 11 sVn faut de beaoeoup, lorsque des milliers 
de maisons sont encore en ruines et demandent pour ee 
relever l’assistance d'une main primante et généreuse

Les exsmens publics des élève* des Unmlins des 
Trois-Rivières ont eu lieu le 20 et le 21 do courant. 
Un monsieur qui y a assisté, nous a parlé avec beau­
coup de satisfaction du résultat de ces examens, et du 
pnqjrès, croissant chaque année, des élèves de cette 
institution. Ces examens ont été brillants et solides. 
Les Jeunes élève* ont répondu avec un aplomb et une 
awturancequi indiquaientchexellesqu’elle*possédaient 
leur» matières et qu'elles en avaient l’intelligence. 
Les psrents et tons les amis de l’éducation qui pre­
naient part à cette scène littéraire, ont laissé la salle 
des séances avec une impression des plus favorables sur 
l’excellence de celte maison d'éducation. C’est encore 
une de ce* institutions précieuses et qui doivent êtreia.liU'v M fUn^Ulfvi ISS IU UT VVO f' • ww ^ - -

1er prix Mlle Mélanie Proulx, 2d Jessé Gill, 1er chère* au pays. Telle* sont à peu prè* les données que
. Vf M»___TV. _____ 0.1 V.wmw Hiimnailin mi onoilli* oai» 1*0# AVI mnrlfaccessit Hélène Dufrêne, 2d Fanny Dumoulin. 

Epellation.
1er prix Mlle Jessé Gill, 2d Hélène Dufrène, 1er 

accesait Anna Dufrêne, 2d S *ra Chabot.
Grammaire Française.

1er prix Mlle Mary Gill, 2d Anna Dufrêne, 1er 
accessit Arline Lanooette, 2d Adéline Pothier. 

Lecture Anglaise.
1er prix Mlle Eugénie Brunelle, 2d Eulalie Bar­

beau, 1er accessit Fanny Dumoulin, 2d Emilie Mou-
deleL .

Histoire Sainte.
1er prix Mlle Jessé Gill, Anna Dufrêne, 1er aeces- 

»il Hé.ènc Dufrêne, 2d Catherine Boisvert.
Arithmétique

1er prix Mlle Jessé Gill, 2d Mary Gill, 1er acces­
sit Anna Dufrêne, 2d Sara Chabot.

Ecriture.
1er prix Mlle Marie Sinclair, 2d Anna Dufrêne, 

accessit Emilie Mondelet.
Couture.

1er prix Mlle Caroline Bernard, 2J Fanny Dutnou-. 
Un, 3me Eulalie Deveault.

Musique.

nous avons pu cueillir sur ces exsmens.
Tontes les élèves étaient en deuil d’une de leurs ins­

titutrices, la mère St. Stanislas. Elles ont raison de 
la regretter, nous a-t-on dit, parce que c’eut une des 
institut rices les plus instruites du p«ys ; et ce témoi- 
gnage de ses reconnaissances nous a été donné par des 
personnes capable* et compétentes. Sa mort est une 
perte véritable et pour l’institution et pour le district 
des Trois Rivières qui profitait de ses enseigne- 
ments.

Pour l’étendue et la variété des matières enseignées 
aux Ursuline* des Trois-Rivières nous renvoyons au 
programme qui se trouve dans une autre colonne.

Il en sera uc mètre et non celle des autres,” comme si une élection pour 
rn membre de l’assemblée législative ne regardait pas 
le pays entier. Mais tout ee que dit le Canadien sur 
la certitude de l’élecliou de M. Taschereau, o’est dane 
la supposition qu'il n'aura pas de oompétiteur, comme 
ce sera le cas. Pourtant un càrrespondartt Québeeoie 
du Times parle d'un oitoyen de Ht Pointe-Lévi auquel 
Il donne par ironte te nom û'habitantret qui doit, sr. 
Ion lui, aller fonder Ira disposition* dartre tours. En 
même tempsi il informe le public onèM. Taschereau a 
fini m tournée dans le» paroisses du comté,, fi qu’il » 
été reçu èordialement. Cécl nous fait pettier àurte 
correspondance da Journal de Québec, où il est dit 
que M. Taschereau a parcouru " en caresse," et à 
plusieurs reprises, toute la paroisse de 8te Marie, et 
qu'il s'est faitaeoompAgner partout de plusieurs ** groe 
messieurs, charges de Téfiéter qu'il était, lui, M. Tas­
chereau,un homme capable,bien capable,très.capable.” 
Mais on rapporte d’airtre* faits qui prouvent que là 
comme ailleurs, les officiers du gouvernement, veulent 
être élus à tout prix, et qu’ils n'épargnent poor réussie 
ni les bas«eMes, ni la corruption. On fait aux 
pauvres électeurs des promets** ridicules, pour avoir 
le secours de leurs votes, et à peine sont-ils élus que 
loin d'adopter le parti du peuple, ils se dévouent corpa 
et âme à Seconder toutes les mesures du gouver­
nement.

“D’après une antre tor répond «no* de Québec au 
7imex. er. date du 22, M. Taschereau a dû recevoir, 
samedi dernier, sa eoir.irisrion de solliciteur-général. 
On la lui envoie d’avance afin de lui épargner lea 
difficultés d’une seconde élection.”

On écrit au même journalme journal :
Notre bonne ville de Montréal s'est trouvée prise 

d’assault la semaine dernière, par le grand nombre 
d’étrangers qui se sont rendus ici, attirés par les amu­
sements de la saison. Parmi ces visiteurs, nons eûmes 
le plaisir de voir les membres de la députation médi­
cale de Québec,de*Trois-Rivières, et du llnut-Cannd», 
et parmi ces mewieur» se trouvait M. le docteur Pain- 
chaud, président du bureau de Québec, se rendant ici 
pour rencontrer ses confrères, et se consulter sur Ira 
affaires de la médecine, et je puis apprendre avec 
plaisir, aux médecins canadiens en particulier, que les 
travaux de cette utile profession.

Malgré lea devoirs attachés à sa mission, et les fa- 
tignesdela discussion. M. le Dr. Painchaud donna 
aviu dans lea papiers-nouvelles qu’il donnerait une 
lecture sur la “ tempérance en rapport avec la di­
gestion.’’ La première lecture fut vraiment amusante 
et instructive. L'importance et l’étendue du sujet, 
«'humeur plaisanteet I eloquence aisée du lectureur, ta 
discussion des préjugés populaires sans onblier en pas­
sant la critique des remèdes des vieilles bonnes femmes, 
firent de cette lecture tout ce qu’on pouvait désirer. 
Je regrette cependant que l'auditoire fût peu nom­
breux, mais quelque petit qu’il fut, il donna des 
preuves de son respect et de sa satisfaction par ses ap­
plaudissements réitérés. M. Painchaud devait le len­
demain, A4 heures, achever son sujet, et il avertit que 
cette fois les auditeurs seraient taxé» à la porte d’en­
trée de quelques sous qui seraient distribués aux enfanta 
orphelins de Québec. Quelle louable intention ! ce 
monsieur a tout perdu lui-même dans le déssstrueux 
incendie, et cependant il consacré ses talents à

SUR L’ELECTION DE DORCHESTER. 
On lit dans la Minerve :

“Nous nous somme* contenté jusqu’à présent de citer 
les on«dits, les hypothèse* et le* jugements de»journaux 
de Québec, sur le compte du nouveau solliciteur-gé­
néral, M. Taschereau, et sur son élection future au 
comté de Dorchester, sans nous permettre de les com- 

jwæunique. imenler en aucune manière. Mais qu’on ne pense
1er prix Mlle Emilie Mondelet, 2d Alida Paraod. pas pour cela que nous noyions indifférents au résultat 
SECONDE DIVISION DE LA 4me CLASSE. jje t^oie celle affaire, et que nous hésitons le moins 

Lecture Française. !du monde à nous prononcer *ur ce sujet. Si nous nous
1er prix Mlle Looi-a Tunstall, 2d Eugénie Bru- 'grumes opposée formellement à la nomination de M. 

neile, 1er accessit Adéline Pothier, 2d Arline Richer. Turcotte, il y a quelques semaines, bien que M. Tur- 
Epellation. 'cotte fût d’une politique tout autrement libérale que

1er prix Mlle Adeline Pothier, 2d lx»ni*a Tunstall, celle du magistrat de police de Quebec, on doit s au mcenuie, ci cependant u conaarre se» wimw
tendre que M. Taschereau n'aura pas notre soutient, l’avantage des autres habitant» de celte malheureu 
pour sa candidature au comté de Dorchester, pa- plus vj|jw j 
querelle de toute la presse libérale du pays. Peut- 
être que Ira électeurs de ce comté, ne noos consulteront

1er accerait Eugénie Brunrlie, 2d Ludiviae Lamon 
tagne.

Grammaire Française.
1er prix Mlle Louisa Tunstall, 2d Sara Chabot, 

1er accessit Edeltrude Bellefeuille, 2d Léontine 
Belleroee.

Application générale.
1er prix Mlle Arline Richer, 2d Emilie Frigon, 

3me Julia Ryan, 4me Anna Kyan.
Progrès dans la Lecture.

1er prix Mlle Julia Ryan, Anna Ryan.
La rentrée des élève* du pensionnai est fixée au 

septembre.

Mai*, M. l’éditeur, je suia fâché de dire, que le pu­
blic de Montréal, soit que l’heure de la lecture ne fûtCire (jur Irffi BiCbvrura ur vr uuiw, f , DlIC UC MnfUrCHl, POIL qu« I flCUrr tJU II» In

pas plus qu’ils ne feront du Pilot, au dire du C’a- p^ favorable, ou que l’avertiiwement ne fût pas assex 
nadien, mais cette Mippmition, fût-elle fondée, r.e no"* connu, ne se rendit pas en assex grand nombre h celte 
empêcherait point de dire notre penriîe quand il * *• ipinéiviMi invitation, et que M. Painchaud fût obligé 
girade soutenir un principe de gouvernement. N«UH,j Hbj|ntjonnrr M. Painchaud rat peut-être
combattrons toujours tous ceux qui ont accepte ou quiipudi avec une pauvre idée des disjeisitions de* ha- 
accepteront des sièges dans un cabinet qui se conduit bitants de notre cité, mais niais espérons que si dan* 
au gré d’un gouverneur qui entend faire liait comme d’autrea circonstances ce monsieur rfbos fesait le plai-

^ il lui plaira, sans l’avi* de *e* ministre* j nous nous ajr de nous donner une lecture,en l'annonçant d’avance,
opposerons toujours à ce qu’aucun Canadien libéral notre ville mi montrera plus apprèciatrioe de ses talents
forme partie de ce ministère, parce qu en le fesant, il ^ jg gu juste réputation. " 
est cen*é sanctionner l’opinion du chef, et ses idées 
bizarre* sur notre constitution. Nou* ne partagerons
jamais l’opinion de ceux qui croient que nous devons r,.,., ...... ... -------- —--- ------ ---------
nous relâcher de nos droit*, pircequ’un gouverne- eut tombée hier matin en a*sez grande abondance. Il

On lit sur le registre de l’Association de la Biblio- ment a as*exde politique pour offrir de temps à autre était temps, car la sécheri*a*e avait fait déjà beaucoup
thèqoe de Québec : des place* à nos compatriote* } un principe, un droit de tort aux paturageaet àplii*ieurs légumes. L herbe

“André Taschereau, écuyer.» été nommé «oilici-nese relâchent pas si facilement ; au contraire, nous était tellement griliée dans les champs que les animaux 
teur-eéneral pour le Bas-Canada." 'sommes persuadé qu’il est de l’intérêt général des Ca- n’y trouvaient plus une nourriture suffisante. Celte

m * nadien* de tenir frrme, et de persister dans leurs1 disette d’herbe a fait hausser le prix du beurre, et il

Canada.
QUÉBEC. 30 AOUT. 1845.

REVUE DES JOURNAUX DE MONTREAL.
L» pluie, dont le besoin se fesait vivement sentir.

ii pouvait attirer son attention. Son jugement était 
jk d’une grande josterae, et son attache ment poor 1» 
rance «e révélait en toute occasion.
Il n’avait encore que neuf ans, lor*qa’on soir, comme 
se promitneit sur le port d’Ajaccio avec sa mère et 
wx il smut do pays, une rixe %eleva entre les matelots 
italaesei dra mate'ot» français : Ira Fiançais, qooiqoe 
ns faible*, firent d'abord bonne contenance ; mais, 
>cablés par le nombre, ils forent obligée de céder le 
rraiti et de gagner précipitamment leurs embarcation* 
— Ah ! s'écria Napoléon, «pie» avoir suivi de l’«*il 

s diverse» péripéties du combat, si j’avais été pio* 
'and et plus fort, cria ne se serait pra p***é ainsi î

__Qu'avez-vous donc fait de votre frère f demanda A
Lucien la mère déjs inquiète.

—Il rient point venu jotier avec noos, répondit ce­
lui-ci : cependant ne vous inquiètes point, il ne peuUquoi n’ôtes-vous pas resté à jouer 
être sorti du jardin. | Ma mère, pardonnex-moi, ré«

—Mais, dit Mme Bonaparte avec anxiété, il / a une trouvé ici on livre qui m 
pièce d'eau ! s'il y était tombé f d’aller jouer.

M. de Marbmuf et sa fille (3) descendent au jardin
avec madame Bonaparte et ara enfante ; tous se mettent........ .................. . . ....
en quête de Napoléon. On le retrouve amis sous la il en était à cette scène ou Prusia», indécis 
treille, lisant avec une attention qui ne lui permet pra fils et sa femme, dit 
d'entendre le brnit des arrivante. *“

—Napoléon, lui dit Mme Bonaparte d’un ton »é- lection ; il l’estimait au point de la mettre au-dessus
«ère, vous nous avez donné bien de l'inquiétude {'même de Cinnaei du Cul. Les grandes pensées et 
voilà line heure que nous vous cherchons. Pour-de* sublime* éiansde Corneille trouvaient un écho dansB roui cnmiioiia, i uur* irn nuoiimn uianttut* LornpiMCi nirn» un rviiu uitn*

jouer avec vo* frères f I l'Ame de Napoléon, et il disait, étant empereur, que si 
i, répondit l’enfant : j’ai Corneille eût été non contemporain, il l’eût fait prince 
n’a intéressé..J’ai oublié ou tout au moins ministre des relations exté-

uirr jurarr»
M. de Marbmof prit le livre : c’était un volume 

des vuvres de Corneille. Niipoléon lisait AicomWe ;
entre son

(3) Quelque* jours avant son entrée à Vienne, dans
— —- *t —-------- - - _ ■ ie cour
ne sais pra ai res Français n étaient point m *gre^ c||tffJ|j 
iru. Il ne faut jamais *e battre pour une cause qui ,cha-f

Mai», A’apoleone, lui oljecU ra mère en Italien, ^ dcla campagne de 1805, Napnléun étant à
_ _ '       \J ^ ‘Ai .u w aa # aa^k I Al Iw# I. - au * SS _  — -A — t — - - i -A J sur I* route, vêtu de son uniforme de colonel des 

L„„ .««w de s» garde, comme il était presque toujours 
roi pas jaM* et qu'on ignore. Irn camp»gnr, vit une calèche découverte venir à s»
— Crut égal, repartit l'enfant en regwdxnt ea mere, rfncontrf( dmi Uqoelle ne trouvaient un prêtre vé- 
étaient de» Français, et il n'est pa» bie® de les evoir el unrdame en pleurs. Napoléon s’arrête
isaé tou u miter ; mais patience, je ne eerai pas too-1 pou|> ^9mutuirr à cette dame la cause de sra chagrins, 
urs petit. . ! Ne connaimant pss Napoléon, celle-ci lui ré|iondit :
£t en disant «et onote. Napoléon avait (ait on gw*« Monsieur, une msison de csmpagne que je poméde à 

* mer.ace A un de* matelote catalane qui avait P*** ;<je(JX |}eoe* d'ici, a été pillée par dra soldat* qui ont
L L.l L e «____Iî____ |A ■«!« *w/>feu umiuiPUtlP.rég de lui. #
Le jeune Corse affectionnai, danv le iardi 

[«uba^f, une petite treille au bas de Iaq« 
file -a!**), «e trouvaient on banc 
iUe ; car ce 
roit «s

. * kt s 'toé mon jardiner. Je vais trouver votre empereur,
in de M. de__. .__Mnn,. ma rwmtlle. à Imuelle il a de

Je veux mettre d’accord l'amour et la nature, 
Etre père et mari dan* cette conjecture.

NI COM El) K.
Seigneur, voulez-vous bien vous en fier à moi f 
Ne soyez l’un ni l'autre.

PXU8IAS.
Eh I que dois-je être f

NICOMfcDE.
Roi I

Reprenez hantement ce noble caractère ;
Un véritable roi n’est ni mari ni père :
Il regarde son trûne et rien de plue. Régnez ! 
Madame Bonaparte voulut réprimander son fil*.f VlAIB utHjre.irw»» ..........- * —..........̂  *----------- r ---------- , y |

,nt le jardin de «. ue _oi ^ u'|jcoo nnfJ fwmillw. à lequel le il a de — Ne le grondez pas, mail ame, interrompit M. de 
ui de Uqoelle, dans la obligations.—Virtre nom, madame f—De MarU»uf j un enfa.it qui pas^e se* récréations A lire
lc de verdure et un* ^ ; ^ fi„6 dr M de h
à venir 061 e,î* foi, gouverneur de U Corse.—Je soi

M ar bouf,
SUIS

Il fiunnvr un
.. ------ ------------ „ ---------------- . L’empereur la revit dan* la journée, le <
usp* pau* et Mme b<m«parte ra dispwe A pren- d»4tl€0t;0lï, et la fit larjreawot iodèmomr de*

r* coog«- Je U. d* Marbaul; on appelle le* enfante avait éproavéra,
m arrivant exovpté le petit Napeléui. 1

„„IIW .......... ........... ......, -........... ..... qui passe _
rbouf, autre- Corneille ne peut être un enfant iTilinaire.—Fui* sere- 
charmé, ma* tournant vers Napoléon,—Eh bien ! mon petit ami, 

comment avez-vous trouvé la pièce que vous
‘ s f

iperbe, monteigneur ! repartit celui-ci en 
s satisfaction d’avoir trouvé un iléfenaeur, 
du plaisir à apprendr* par c®ur cette

________ Corneille fut pour Napoléon n qu'Homère
partes arait été pour Alexandre, et Polybe pour César. La 

l tragédie de Nieemède aortovtéuit m pièce da pvédi-

ou tout au 
rieurra. (4)

(4) Talma noos a parlé souvent de l’admiration 
toute particulière que l’empereur profeaaait pour Cor­
neille. N’étant encore que général et se trouvant sans 
emploi. Napoléon vivait avec le grand tragédien sur 
le pied de l’intimité, comme autrefois A R «me Sy Ilia 
et Roscius. Napoléon engageant un jour TaInui A 
choisir ses rûlrede préférence dans le* pièces de Cor­
neille, il lui indiqua tficoméde comme étant celui de 
tou* qui convenait le mieux A son talent. Au mois de 
mai 17D5, T*lma s'étant décidé à jouer le rôle difficile 
de Nicomède, envoya un billet d’orchestre à son ami 
Bonaparte, demeurant alors impasse du Dauphin, en 
lui disant que, d’iipréa son avis, il allait te risquer. 
Napoléon lui répondit par le billet suivant, que Talma 
a mis sous no* yens :

" Je suis ravi, mon cher Telma, que vous soyez en- 
" fin décidé à aborder Nicomède j c’eut un beau per- 
" sonnage, et il est digne de votre talent. J* dînera 
" soir chez le général d'Ilaiigeranville, mai* je m’es- 
" qui verni de bonne heure p»ur aller applaudir rt 
" Corneille et son éloquent interprète | a»n*i donc, à 
** ce soir.

" Tout à voue.
Bonaparte.

" Ce 12 floréal an III.”
(A continuer.)



r

»rtWs»s^^sWii
température qtal-étaR tfutodatw <Hp«i» pin* à un 
mois. .JftMife U chnJop? p» VM* montré* Mn0 mA* 
nièroMMwi intent* etauaai çonnémitiv* qui*cette année. 
M*i» elle tire à ft* fin, et bientôt noua aurmw à no»* 

minimire du froid \ h» rtntadu nord, le plu. «lacée, 
vont fendre sur noue dent quoi**» *”>«• Alors on 
entretient l* ob.Ieur dont on se plaignait lant !

lie sort de la mefasott est à peu prèn fixé : e le sera 
abondante. Déjà on a commencé à couper le* blés 
d.n. Idu*»> pwU» 4» «lirtfW. 
et les orges sont engrangés. L une et i autre de ces 
récoltes sont belles, et le blé est en abondance.—M*•
nerve. b r >! . .
, —Lepdi seir, entre sept et huit heures,, vif-è-vi. de 
l*Api»entis des émigrés, on vit un homme ôter ses ha­
bits el se jeter dans l'eau. O» crét qu'il voulait se 
baigner, mais au bout de qoelquet minutes il disparut, 
et son corps n’a pas été retrouvé* $se hebiti sont au 
fcaeneu de pelioee—Idem, ' ' ■ ■

—Un jeune ho*w dnonias ai», aommé Jamee Wal- 
lace, s’est noyé samedi dernier en w baignant dans le 
fleuve, vis-à-vis de Longueil.—fdem. \
■, --Jeudi dernier, un jeaor hornnto du nom de Me- 
nard, se noya vis4t-visSorel. Il péchait dans un canot, 
lorsqu’il fut attaqué d’épilepsie,- et tomba dans le 
fleuve, d'où on retira son eorpe une heure après.— 
Idem»'—Ûn enfaat d*M. Lemaître Harnols, âgé de 11 
àltm rVl r—p—------‘ noyé dimanche der­
nier à la Rivière du Loup, en se baignant.—Idem»

—Un incendie a eu lieu à Boston la. semaine der­
nière. Trois personnes y ont perdu la vie, et des pro­
priétés pour environ 12000 ont été consumées.—Idem.

—Il est à souhaiter que les fidèles de ce diocèse 
r’oubliant pas que c’est dimanche soir que commence 
ja retraite annuelle de leurs pasteurs, et que c’est 
une des occasions les plus importantes de penser à 
eu# dans leurs prières. La retraite sera nréehée par 
le R. P. Hat, et finira le 5 du mois prochain.

Mélange».

M. le rédacteur,
Vous obligere* le aotnstgné en publiant dans votre 

gaxetle la présente communication,
Lï PRESIDENT

du comité d’aw«ur. entre les Fabriques.
Au projet d'assurance mutuelle de» Eglises de 

Campagne», exposé dans une circulaire adresse à 
Messieurs les curés et fabricant des paroisses de ce 
diocèse, noue avons reçu l’adhésion des paroisses soi- 
vaates: laqpeUe adhésion nous publions, tant pour la 
isliifinllT dm fabrioieae qui prennent part au projet 

, d’aswurtHu mutuelle, que pour celle qui s’y disposent.
1 La Baie du lebvre, ) Trois-Rivières.
2 Yamscniche, j
3 La Rivière du Loup,
4 La Malbaie,
5 Charlesboorg, .
6 Ancienne-Lurette,
l *• f""*0»1 } 1.1. d'Orloanf.
8 bt. Jean, j
0 8t. Simon,

10 Trois-Pistoles,
11 Mo Verte,
12 Si. Paschal,
13 St*. Annq la Pocatière,
14 L’Met,
15 La Pointe-Lévi,
10 Lolbinière.
1*. S. Nous n’osons publier les noms des huit autres 

fabriques, incertains où nous somme* si MM. les fa­
bric iens ont consenti ou non à l'adhésion dont on nous 
« fait part.

•Sus Anne, 18 août 1815.

Stiénce, littérature,
qu’ils vendront à des prix extrêmement 
bas.

PORT DE QUEBEC.
ARRIVAC.ES.

24.
Brick Robert Henry An«a,e Halle?,30 juillet de St. Jean, New 

found land, J. W. ! rtc raft, mêlasse, p Jean-D te. Dion.
.... Tmu Ilowlioe, c Kob«on, 12 juillet de Belfast, à ordre, en 

Irwt—2nd voyage, p *^*Î7.
Goélette Moscou, cCoulson, 12 août de Mirauilchl, à ordre, poli- 

son, 25 passagers, p F. J. Audel
Navire Corsaire, c McGregor, W août de Gloucester, Atkinson, 

l'«homc et de, en l**»t, p Edouard Genest.
Barque John Richardson, c llartison, M do. de Thurso, H. k E* 

Durstall, charbon, W passagers, p AU x. Chambcrland.
25.

Barque Countess of Mslgrave, c Kelly, 19 juillet de Liverpool, 
C. E. Levey k Ce., en lest—*nd voyage, p Frcdk. Doran.

Navire Queen, c la-ary, 19 do. de Liverpool, J. Muun, en lest, p 
François X. D lisle.

Brick Ocean, c J oison, 7 do.de Dublin, à ordre, do.—2nd voyage, 
n Edouard lavoir.

Barque remnlu, c Iletisell, 19 juillet de Liverpool, U. II. Symes, 
en lest—'2nd voyage, P. Ituelland.

Navire Rainbow, c Arnold. 20 do. dr Southampton, LeMesurler 
k l'o.—2nd voyage, p Edouard (iourrieau.

.... Elisabeth, r Khbetts, 19 juillet de Bristol, Atkinson, Usborne 
A L'o., en lest, p 270,

Barque Ellen, c Wood, 4 do.de Londres, LeMesurler A Co. do. 
p Peter Chaperon.

Brick Zvrrv, c Cuauell, A do de Marseilles, LeMesurler A Co. do. 
p 203.

*20
.... Mary, c Page, 19 do. de Cork, W. Chapman tf Co, do. p 

François Dumas.
.... Briton, c L'ghtfoot, 20 do. de Wicklow, C. E. Levey A Co, 

brique», etc.—2d voyage, p II cil Normand.
... Rose Met 1 room, c Power, 12do.de Waterford, A. U il mou r 

k Co., en lest, p Zéphirln Chassé.
Jarque Five Histeru, c H owes, H do de Bristol, C. E. Levey A 

Co.—?d voyage, p Félix Caron.
.... Spermsrrtti, c Moon, ‘2d do. de Plymouth, LeMesurler A Co. 

do. M passager»—2d voyacr, n |H2.
.... Ayrshire, c Bafllie, I» do. du Liverpool, J. Munn, do.—2d 

voyage, p Charles Bernier.
.... Tamerlane, c McLravy, 16 do, T. Fruste A Co. do., p Nar- 

risse Clavet.
PüElEs! RHUM, GENIÈVRE, &••. &e.

Par encan, seront vendus, aux magasin» de MM. MOORE 
GRAINGER A Co., JEUDI le 4 SEPTEMBRE, à DEUX 
heun I :

_leaLibe

yiennent de recevoir de PARIS,pflr le Jatte* 
BLiin, k
Collection de Livres
annoncée dans leur catalogue publié en date 
du 14 juillet, expiré. Cette collection com­
prend un assortiment varié

.OUVRAGES.
THEOLOGIE

(ur i. *» t»; r r

LIBRAIRIE

Ecclesiastique

Œrenteile

ÇUABEC

Us ont reçu en même temps plut do

Livres de Prières de 
toute espèce,

reliés de: différentes manières, depuis la 
riche reliure en velours avec fermoir et étui, 
jusqu’à reliure ordinaire en basai) e.
,.♦’*. * « ■' 1 ■

NU. les marchands des campagnes
; trouveront dans cette collection co qu’il y a 

de mieux et de meilleur marché. Ils rece­
vront par les arrivages

DE L’AUTOMNE, 
un nouvel envoi se composant principale­
ment de livres de Littérature, d’IIistoire et 
de Sciences.

N. B. Pour cauw du doballement de cette grande 
quantité d'effet*, J. &0. C. n’ouvriront lep librairie 

• que lundi prochain à UNE heure.
Québec, 22 août '1845.
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' COB PO K A Tl ON DE QUEBEC.
Cité de Québec, ) e , ,

Dans le district de Québec. )

AUNE axvembléo npériale du conseil de la Cor* 
poration : le nuire et Te* comHller* de la cité de Québec, 
tenue en l'H<Hel-de-Vllle, VENDREDI le vingt-deuxième jour 

du moi» d'Août, dan* l’année de Notre-Sc-igm-iir mil huit cent 
qu'irantc'cinq, conformément an réglement du ditcon-e U,en date 
du ONZE Juin dernier, à laquelle assemblée plu» de* deux tier* 
de* membre*composant le dit conseil, sont uréient, «avoir :

EDOUARD OLAt KRMEYER, Ecr., président en 
l’nlmenre du Maire.

MM. SIMPSON,
McLEOD,
ROUSSEAU,
RO III TA I LEE,
CONNOLLY,
O’BRIEN,
DORAN,
BAVARD.
PLAMOSDON,
SCOTT,
WILSON,

• 1.1,0Y D, Aui cwr
Il e»t ordonné parle dit Conseil et nou* ledit Conseil ordonnon* Parlement, 

et faisons le réglement suivant, savoir : • I
REGLEMENT | Québec, 18 août 1845.

pour élargir la rue St. Jean, quartier St. Jean.

ATTENDU qu’il est nécessaire d’élargir la rue SL Jean de 
dix pieds, du côté sud ;

Qu’il s >it d aie ord inné et statué que la dite rue St Jean, située 
dans le quartier St. Jean, s lit élargie de manière qu’elle n’ait paa

.1» Cm.»im sim 1..»i*a flâna f'viln «n I tticrit/»iir

a concéder,
A BÏLODEAÜVILLE, 

Canardlere, nord de la rlvlere St. Charles, 
vis-a-vis du marche’ du Palais,

Aux conditions ordinaires. S’adresser au soussigné, Hôtel du

T. X. CARNEAU.

r w”"" j—--g— - — • — -------------
æment devant se faire du côté sud de la dite rue.

(L. S.) ED. GLACKMEYER, 
Attesté, • Président.

F. X. CARNEAU,
(Jrclfier de la Cité. _______

LA BANQUE EU PEUPLE.
Ml

dans le quartier St. Jean, s ait élargie de manière qu’elle n'ait paa ! _ *
moins d»- quarante-six pied* français de large dans toute sa I ingueur, -mr nrtionnnir*“S de cptte BitnqitP, sont notinns ptlP 
depuis la p vte St Jean jusqu’à la rue Sutherland ; le dit élargis- MA |r, pré entM, qu’un dividende, semi-annuel, de quatre par
-------- ----------- ..-i- j.. j. .. au------  ^ ,ur |c capital payé, a été déclaré aujourd’hui, et sera payable,

! au Bureau de cette Banque, le cl après le premier de septembre 
prochain.

I Le livre de transport sera clos, depuis samedi le 16 du courant, 
jusqu’au premier septembre prochain.

Par ordre des Directeurs,
B. IL LEMOINE,

Montréal, 8 août 1845. Caissier.

nu
IES TABLEAUX. ORIGINAUX de* maître*

e suivants, seront vendus, aux plus haut» enchérisseurs, le 
DOUZE SEPTEMBRE prochain, à l’attelicr de M. A.vr. Pla- 
mondon, nu Châ eiu St Louis, à UNE heure après-midi.

Un tableau d’ADRIEN VAN OSTADE,
UN MURILLO,
UN P. P. RUBENS,
UN NICOLAS POUSSIN,
UN PEETF.R TAYS,
UN SNEYDER.

ANT. PLAMONPON, 
Québec, >8 août 1845.Peintre.

maison à vendre ou 
d louer.

DANSLE BOURG DE SAINT-MICIÎEL,
A LA SORTIE DE LA ROUTE DES CONCESSIONS.

ETTF maison est neuve et bien finie et

BUREAU DU TRESORIER,
Hôlil de. Ville, Québec, îfl août, 1815.

AVIS PUBLIC est par le présent djnné que toutes personnes 
endettées pour C irisation ou autres Taxes et drjits quelcon-

3"es, imposés par la Corporation de la Cité de Québec, en vertu 
’une certaine Ordonnance, passée parla dite Corporation, le 31 
mars 1843, sont requises de le» payer au soussigné, à son Bureau, 

en l’Hôtel de Ville, sous QUINZE jour* de la publication du pré­
sent, A défaut de quoi il sera pris des mesures pour les y clii- 
tr oindre.

F. AUSTIN, 
Trésorier de la Cité

A Dune de M. lx*moine, armurier, partira de 
Md Québec le 2 septembre pour Pari», où elle passera l’hiver. 
Elle passera par Londres en allant en revenant, et elle sc char- 

Ite'A avec reconnaissance des commandes pour la I rance et I An- 
‘ glclerre qu’en vendra bien lui confier.

Québec, 25 août, 1845.

AVIS. Deux ou trois chambres i\ louer, dan* une 
belle maison à l’Ancienne Lurette, A 3 lieues de la ville. S’a­

dresser à ce bureau. Québec, S juillet, 1845.

AVIS
aux Instituteurs.
f’ A HHsemblé'* de l’oimociatinn de* Instituteurs 

A ,hi District de Québec aura lieu le PREMIER SAMEDI 
DE SEPTEMBRE prochain. A |n heures A M., au chateau St. 

Louis, en la salle dVcolc de M. Dion.
Cette a semblée devant s'occuper d'afftires Importantes pour 

le corps des Instituteurs, les membre» de l'association ainsique 
le» instituteurs qui s'intéressent à l’éducation, sont priés de s'y 
trouver.

Par ordre,
F. E. JUINF.AU. In*t. 

Québec 19 Août. 1B4.Y.___________ S.-erét iire A. I D Q.

Collège
DE

W 1 OELES ni m pii*a dp 20
10 do do 24 do
9 do do 27 . do

39 do do SO do
SB do do •36 do
19 do doublet 30 do
«0 do do *1 do

Tentes du Soir,
Pau D. O’DOUD,

A ses Chambres d'Encans, en la Basse-Ville,
LUNDI, MARDI et MERCREDI Soir», le 1er, 2e et 3c jour de 

septembre, >
WTN mesortiment ronsidûrnble et VBritt de MAR-

C1IANUISES SECHES, convenable A la saison;
—AITS'*! —

« Valises de HARDES FAITES supérieures, de Tondre», 
consistant en frocs, surtout*, vestes, culotte» ; gilet», culottes et 
vestes d’enfant» ; sacs de voyage de tapis, etc., etc., etc.

Québec, TI wont IH4.V__________________________________

Avis
AUX COMMISSAIRES D'ECOLES.

KALPil RITCHIE, instituteur anglais et français, de Genrilly, 
olTrc. ses service» coniine tel.

Des eerrilleats, tant du cdlé de sa moralité que de sa capacité 
pour l’enseignement, seront fournis.

S’adresser A Je». GRONDIN, marchand, basse-ville.
30 août, 1845.

**»/■ m m ..............
tout l’intérieur peint dans un beau goût et récem­

ment Unit avec écurie et remise, et un puits axee pompe dan* l’e- 
ourie. Cette maison serait avantageuse pour un Müiiei n ou un 
Notaire o« autres professions. , _

Pour le»particularité», s‘uddre»«er au roussigné sur 1m lieux, 
1 PIERRE BOISSON N AULT.

- AUSSI,
TROIS autres maison* situées dan» le même bourg, très 

,~rg:rD uvuiitaeeiisi» soit jmur des pilotes ou antre personne étant
u.. O •"ÿiSiSPÿs^ssSSS^

Saut-Michel 12 août 1845. 

(Om’AV.XR II.IN81KAMË IH (A.YAUA
CONTRE LE FEU.

AVIS est par le présent donné sju» l'autorité du Statut Provin­
cial 4e et 5e \ ict. c. 57, incorporant la Com|Hignie d'Assu­

rance du Canada contre le Feu, que les Actionnaires de la dite 
Compagnie sont requis de faire au Bureau de la dite Compagnie 
daus la cité de Québec, on/e versements de vingt-cmq-schel- 
|i„Cs par action chaque, un le 7e jour do chacun de» nui» suivante 
snv ir : Juillet, Août, Septembre, Octobre, Novembre, Décembre, 
Janvier, Février, Mar», Avril et Mai.

Par ordre des Directeurs de lu dite corporation. r DANIEL MeCALLUM,
Secrétaire»

Los purent» il.*» élèves du College do Ste.
ITM. ITM.# Anne, sont de nouveau respectueusement inl nnés 
que les vacances durèrent jusqu'au 16 septembre prochain, à 6 lieu-
n-s, p. m., et que tou» les ée lier» devr ait è*. c alirs réuni*. Le , Bureau d4 Assurance du Canada,
iiiuindrc retard culmine teuj urs des inconvénieiiU qu’il importe Québec, 4 juin, 1645.____________ ___________________

II» voudront luen en môme temps se rappeler que. suivant une (’OlIlUillj ;nic <1 Assumin'? (lu Canada
regie publiée il y a Uvisatis, et observée depuis avec plus ou PIDlfplv IVll.
m-m» d'exactitude, les iietisi lis si nt payable» par quartier» et | IUUM V .
d’avance. L’m c.mpnnd que rc m de de paiement est d’une m y JS est pir U* «rasent iton nu s.lts lait ton tu dit 
grande importance pour un établissement qui n’a d’autrt'» revenus /fl Statut Provincial 4e et 5e Y ieL

............*s 1 . • ■*« ill __■____ _aA.u.aiiliirnlilua
7, inci'rp 'rant la Crm-(___________ ____ _____ ____ DI l*et IIlI III t|»ll H ■ ** o*1 A NUliUl I I v * 111» ” 'T” •

que ceux de s n |ien»ijnnat^ D’ailleurs les pertes considérable», pUgnie d'Assurance du Canada centre le Fui. que les Actionnaire* 
— ||% çôlItVjçt» dan* U*» tient iiu't ndif» de QuiM ce, lui 4je |A dite Cjaipagnie ml requis d 

d’insister plu* que jamais sur ce dernier article, Compagnie dans la cité de Québec 
faire h; nneiir A ses engagement». . J aux ou/,- déjà demandés.] de vingt-

A .. lUl A* I Ù IÀ I ! ...m .1.. mU.imiiii îles

éprouvées par le Colli’>ge dans 
font un devoir d’insister plus
aim de pouvoir faire h; nneur A s.......

Collège 8tc. Anne, le 26 aeût, 1845.

zu iiiHisamrs ne prsin ur roitusons ne rouira r».
H barriques Eau-da-Vie et 5 tonnes Rhum de Demrrara 

45 ralaara Genièvre
Il birriqurs Huile de lin bovlllleet Ado do non bouillie 
35 quart» »rl d'Epaom 
|0 do Noir de lamée cl 2 boites Mine de plomb (servant's 

friend)
200 barils Hlane de plomb, qualités assortir»

00 do Peinture nuire
An do do ronlror» assortie»

A quart» Rouge de Véniae et A do. Noir d’ivnlrt 
5 bottes Vert de Brunswick 
I caisse Indigo et 3 existes Cire 

•0 du*saine» Peaux de Moutoœ de eoulenre. |
DUPORT * C«.

flndkM,ff ae*t tHR. <

AVI»
Aux Commissaires d'Broles-Modeles.

I1 .tRS. B. PF.TIT dit ST. PIF.RRF., instituteur de Kamouraskn, 
’ offre ses service» comme tel.

! De» certificat», Uni du côté de ta moralité que de sa rapacité 
pour I'eiiseigneiueiit, seront fournis.

I N. B.—Le nttxlu d’ciisejgncAictit cat celui dea Frorc* de la Doc- 
! trine Chrétienne.

Kawonrask» 25 Juillet.

Terrain aï louer.
w E «ouasigné oflVn à louer un grand terrain *itué
Ma préadu rAKC,qui pourrait servir de pare A bei»,
elc. r J. P. R11KAUMK,

Avocat et Procureur,
Québec, Il juin 1845. _

______■ dcjJ

Sue, un le 7e j ur de 
c

nt requis de faûc ail Bureau de la dite 
léhco, S' pt verseiiM nt» [en addition 
iligt-einq schellings par action cha-

_ _chueuu des mois suivunla, savoir : Juin,
Juillet," AoùL Septembre, Ortobre, Novembre et Décembre de 
L aimée mil-huit-eent-quarante-six.

Par ordn* des Directeurs de d'tc Ccrporation. .
UAMKL Mc( Al.lil Mj

Secrétaire.
Bureau d’Assuranee du Canada,

Québec, 16 juillet 1815.

Avis»
VEN DR K deux emplapenionta HÎInm an

ch. du ente nord de la -ue 8t. Joseph, «ppiirte - - ...........
e JACQUES BEAU DON dit LAUIVIKRE. telescopes :u unii.itiqui

W h vi.ussio h'î reimûriê ffs amis lei ivr£ù.» t I»* |»ul»lio 
M^on général pour IVneourageme.it qu'il • reçu juaqu'à ce jour et 
or. nd la liberté d'informer qu’il vient de recevoir un a-soitlment Lénérà*direct de Dmdre» et de Paris, constant dans le» article» 

1 suivant* : lunette» d’or et d’argent, lorgnette» d<* tonte-espèces, 
fan- simples et double», viln» convexes concave» it entarnetes :uu

v—.**. «*s: * Uc’

liant* A Dame Veiiv.»... t ....................— ----- - .
I 8'wt remer A ETt EN N E D A I.AI R E. ecu) r. A la Pointe-Le vi 
ou au bureaudii soussigné ilam -\ ille, rue 8t. Paul.

: JOS. LAURIN,
|. Québec, It»juillet l«4ô. V. P-

Unies de matin-mathitjues, ite.
Aussi, t

Un joli assortiment de moutresetdc bijouterie » de» meilleure* 
Uinuufacturvs anglaises. yOHL.

• Québec, ru* SI. Jew», No. 7* i l enwIgM 4e« Lunette».



Enoans da Soif ■
Grand marché à foire aux halles d’encan

DB

D. ODOUD,
BASSE-VILLE,

LE LUNDI ET MARDI DE CHAQUE SEMAINE, IL Y SERA VENDU
WJ? "-'Miment d. m*rchâadùr« iècb». et de fuoda et tie fuitutieiei coutellerie, papeterie*, bi
w wWriw h barde* faite*.

O- détail* voir lesafikbsa.
Qt*ébtfv, lûjuiUst Iodé.* , t

Joailleries de dernier goût,
BE LONDRES;

MONTRES, HORLOGES, &* &c.
Ardonin et fils,

HORLOGERS, BIJOUTIERS, &c
VIENNENT de raceycir fie Londres par le navire Jnnit, et ikvn tiImmui, un imcrtiment d'effet» dan* leur ligne, »urpa**snt 
f fie beaucoup en nehesse, en pii, et en variété trait ce qu*il« ai aient jusqu'à présent ; parmi lesquels »e trouvent j 1 haines d’er 

pom dame* et messieurs, Anneaux, Epingles et Epiaglettas d‘or, plaquée», et en Mrsaique d\r, rcrte-craycns d’argent de dame et 
•e messieurs ; Cure-dents en or et en argent, unies et à figures ; Chaînons de manche ; Epinglettes Epingles de MancbetU*

deuil ; Epingles à cheveux, Ornement* de tê:e ; P
argent, unie* et l

Pa,r ** dames ; Riches bracelets de L Jette et de deuil ; Epingles à cheveux, Ornement* de tè*.e ; P.rt*-b'uqu#U, 
bcoqu-t» ; Cachet (Ter avec mett?. CW» de montre*, Agrafe* de ceintura*; Bouton* de demises en cr et de deuil 
aifurs ; Loque A d’er et plaqués; VinaigeretTes, B.uteilks a paritun, Epinglettes d’er, plaqués et de deuil pour le* messieurs ; Garde-

en cr 
lettes à

■Hutres d’argent ; Couteaux A beurre et àfnu».
AWWI

Une variété de Maîtres à ’triera à patate at autres ; Horloges d’Angleterre, de France et des Etats-Unis, et une grande variété 
d au 1res articles uvp ioog a énumérer.

XO. 60, RUE JEAX.
Anoeaox de oôce* et de deuil mpérieur*. Fiel cr et viel argent achetés ru seeeptés en échange.
Québec,7juillet, 184». ON A BESOIN D’UN BON OUVRIER.

F E.
S,

GARANT,
ST JEAX,

ALMANAC
i de* affoires.

/ ’> i •

A MABLE RENAUD, cordonnier, fabricant de
-**- bottas de chasseurs, ci-devant de la rua fit. Georges où est pas­
sé l’incendie du 28 Juin, a ouvert m boutique en dehors dee bar-

K07XN ÙB SAUVE.8 BBAUCOVP DS SA­
VON BT DE TRAVAIL.

LETTRES PATENTES ROTÀLE& 
Données le 4 tnars 1844

Juin, a«
rie res de la rue fit. Veillera. 

Québec, > juillet, 1846 - Li’*

"MM ICHF-L PA TRY, architect*, demeura maint*- 
tenant à fit. Rxb, rue St. Francis.

Québec, lOjul.let ltUA.

LE Souwignè a établi non bureau t*hes M. PAUL 
TRUDELLE, en haut du côtegu fit*. Geneviève, No. 4, U 
maison vjisiue de M. Guariépy, charretier.

Québec, 7 jeta 1845.
4. Bt*.

rfi DR. BLAIS, informe see patieus qu’il a établi #e demeure 
J dans ta rue Frface Edaqufi, no. OS, flauboprg R Rocà, 

NeeWtt eoustmcOur »• navire. '*
dans ta rue

préede chex J4.
Qaébee, 4 juin 1*45.

.Mi

DE
, (PATENT)

WA RD,

màmi JL-L

JOSEPH LAURIN,
NOTAIRE, ' '»•

A ETABLI non bureau dans U maison oroipfe par 
M Ls. GUERARD. meublier, rue 8t. Paul, Barne-Yllle. 

Québec, 11 juin U45.

LE anumigné a établi
M. Gabriel Lapoiute, i

St. Uoch.
> Juin 1P4V

ETUDE DE NOTAIRE, 
non Elude en 

rue fit. François,
la demeure de 
vis-à-vis l'Eglise 

LEFEliVUE

LE Dk. KOUbSEAU demeure rhet M.
I

Fr*. Dr
lette, jardinier, no 15, rue de la Reine. Il prie bien ceux qui 

lui durent et qui peuvent le faire de vouloir bien le payer ; l’ineen 
die récent, l’ayant mis dans une pasiticn à ne pouvoir plus sa pas 
ser de ses crédits.

Québec, 1 juin 1815.  

LE Sou^iK.ié h t-*mjH»ïMiremi’iit établi wm bureau 
cher C|l$. PANET, K»r. avivai. Rue 3t. Louh. Haut»» 

Ville, ri a fixé sa réridt-nce dans le* appartements occupé* par 
M. P. A. Gagnon, Notaire, vis-à-vis l'botel B'anehard.

J. P. KH EAU MK,
30 mai 1845. Avocat et Procureur.

0. GIROUX,
CHIMISTE ET DROGUISTE.

RUE St. JEAN, No. 24.

H.
M

le Dr. HARDY demeure maintenant. A la m«»i- 
son des Barrières, faubourg St. Vullier*, chez 

Mof.tte.

Manufacturier et Teinturier
DE

PELLETERIES,
OFFRE EN VENTE A SON MAGASIN,
Chapeaux de Caator de Paria, de I-omîre* et de New.

York, de Vivourne et de foin pour homme* et enfante ;
Casquette* de drap, de toile et de «>ie cirée p«.or do..
Couve* tu re* do. j Gilet» et Caleçon» de Chamois ; S> ock«.
Gants de tuc k-skin ; Galon*«le n,ie militaire» et antre- pa­
trons ; Ceintnre» de soie et de laine sii|n'?rieorrs : AUSSI, Un 
lot de PeauXde Caribou blanche» et boucau néc-s.

Il sera prêt à recevoir arec rec-rnaissanee traie» series de pelleteries 
prair pré-r-ier disrules durar.t Pété, et il ** flstte de l«s rtirttlie dsi t le 
meilleur crdre. Le» personne» qui i.e peu*er.t Us <mtycr sent priées de 
iui *n laisser avis a «en masasin.

Répara cr.a^ijx de Castor et de Livourne à demanda.

po FUR F. ses pin» 

^ sincère» remeu î- 
q; men U à se» ami»
^•ry et -o public, ninri 

qu’au mi ilaite.
de l'emsaorage- 
ment iiU-ral qu'il
a reçu depui 
L.bfi—euicul 

^ son n«>oveau

l'é- 
ile

,^>r son p'joira'i rra- 
«rasin. et il es.jêre 
mt-riier le méitr 

Jv> patronage à l’a*
“ veuir.

Pré^rratif 
contre l’humidité 
et le froid aux 
pied».

Ou peut ae pro­
curer semelle* en 
crin approuvées 
par la S ciété 
Médicale de Dm- 
dre», et déjà ^ 
épriuivécs |*ar de» ? 
families tie Ci' é- J| 
br»; c< mme pré- | 
«ervatif. f

~1HARI.ES LETELLIER, horloger, ci-devant de Saiot-R~ch, 
J a établi temporairement sa boutique, au no. 8 rue Notre- 

Dame, Basse-Ville.
Québec, 3 juin 1845.

AVIS.

Dite Euphrosine Langlois. Contnrière, a établi 
résidence Rue St François, Faubourg St. Roch, No 61. 

Qaéhec, 2 Juin 1H5.

•A

E. GARANT, 
pelleterie». No. 

Québec.
F. mnnehonnier et teinturier de 

8, rue St. Jean, haute-ville,

Statat» Provinciaux.' AV ERTISSEME>T‘
Jk \ £NDRE chez le* -Q-J»*igré-- le* Stptu'» Pr*vin“ 

cia«x de i* cieri.ière se-*-if n. Ver-jon angUise.
J. èt O CREMAZîE,

R se S te. FanuUe, no. 9.
Ç.a^cc, 7 août, 1845.

Papeterie.
W L fr^-rigné continue t^njonr». dans le» magasin» 

ci-derant cempé» par MM. McDonald & Logan, 
un débit de papier foosltap,po(,po»l, gris et à en- 
relopjjev.

R. If. POOLE.
Québec, 2i juin, I9L5.

# N. B. Les plu» hauts prix donné» pour guenille» et 
V-nx cordage*».

;CpObserver qm CHARLES WILMER n’a AUCUNE liaisra 
, quelei.-nquf avec MM. Wilmkr kt Sun h, rl que t:ua ordres et 

eotnmur.jfati'r.s pur CHARLES W1LMER doivent être 
adressés en tentes lettres au

Translantfc \ewspappr Office,
5, •outh John sraexT,

LIVERPOOL.

Xoiiveîles î Nouvelles î Nouvelles !
T B A N S L A N TI C NEWSPAPER OFFICE,

5, South John Strut,
LIVERPOOL.

Faience.
I A »ou»siçr,ée r**çrdt maintenant ptirVAcvrfia nna»- 

e*.-tisu«rirt<J- POTLUI E. -t tiu-uti . hsqu. jour par Ir '*D >kr'f York |(
maptusst

G,v^ri»'r llsk.t” IYî
gène.al.

QtéW-, nt* S*. 
'4t s«i ! Si.

Paul,

paautr* de FAlAKCE 

J. PATERSON.

FONDERIE DE
Caractrrrs a Imprimer,

A MONTREAL.

AUX IMPRIMEURS
ET

Propriétaires fie PafArr$.\ourf lies en Canada, 
AauteUa-Jûatie etc., etc.

W E Souligné «Jlnt u* beté l'établi-cmenf ci-de«avt« 
rrsumé, prerd la liberté de * lliriter la e'ntinuatêu du 

p*V-.v,agf qui lui a été, c'mar.e sgeal de la foi.deri--, accordé jus- 
quVi, d’une •» -.ie-e si libérale.

Aj.m fait d-« ré/arsti'n», et grandement »j uté au matériel, il 
peut reevmmaM-r en t-ut* c.nfiaace le* rarartares manufacturé! 
à sa frérre tmmt Qaui at au ceux fabriqués awr la ecnU-

Charles Wilnier,
.Igtnt pour lu Journaux et autres ohjeUpour la affaire* is Cam- 

mouton en general,
^lONTINUE a f'urrur, * demande, avec plua de promptitude 

et de régularité qu’aucunr. autre maison, et aux pnx les plus 
modéré» f un j umal qu'tuJicn de L-stdre* y ur 6 litres lOaehelmga 
«terbng par au) les Jaamaux, Prix Cr urarits, Listes Maritimrs, 
Magasins, livres, Papeteries, Caractère* d’Imprimerie et autre 
Matérielle p ur le* Imprimeur», et marchandises de t site espece, a 
Fûtes 1rs parties de» Euu-Lnis, du Canada, de la N uvelle- 
Eecsae, N.ureau-Brunsuirk et de Terreneuve, parles Paquebots* 
Vapeur transportant les Malle* qui partent de IJverporlleé et le 
9 de chaque m is, etst;utes les lie» des Indes Occidentale*, au 

Mexique et su Taxas pour le* vapeur* des Malles Royales qui par 
tant de 8 uthamptun tcus les qumie j'.urs,

Ban jjunaal,
CHARLES WÎLMER’S

AMERICAN NEWS LETTER

ET publié prvir être transmis par chaque Navire à Vapeur qu 
part d’Angleterre, p'.-ur l’Amérique, et a .n caractère disUnctii

FELIX BEDARD, Notaire. « établi non human
au pied de la côte du Pal iis, au te étage de la maison de M. 

B. Lachance, marchand-épicier.
1er mai, 1845.

CONFISEUR.

ORhELJSSOX, pâtissier, au numéro 10, rue St.
• H Jo-*-ph, Haute-ville,

lsr mai. Ib>45.

POUR LAVER ET NETTOYER,
MANUFACTURÉ! ad

Laboratoire drs Alcalis 4*01*191117, près 
de Blrmhrcham.

R ES arantage» particulier» obtenu» par l’usaga do 
RJ cette poudra, consistent en ce que l’on épargne:
- Premièrement, au moins la moitié du aavon nécessaire lorsque 
l’on *c sert dr aoda.

Secondement, hi auconp de travail dans le laynge. 
Troisièmement, la couleur de la toile et de* antres étoflho est Hft 

sapérieure à «elle que l’on peut nhtenir par tout* aatra moyen.
Enfin, 1rs effet* Otant nettoyé* en beaucoup moins de temps, 11» 

durent plus longtemps.
Cette poudre est employée de la m’me manière quo lo soda, è 

tromper, lawr. et bouillir, dans la proportion d'environènuiRaw à 
table par logallonsd'eau,

La poudre devrait toujours ftre dissoute dans de l’eau avant 
d’t’tre employées et ilest partieullèreuuat recon mandé dtfhire 
trrroosr le boxe dansertte eau pendant environ 12 heure*.

bouillir le linge, il est nécessaire de le rincer dans

poudra n’affectera pas les effets

Apràsavoirthl 
dr I eau fraîche.

N. B. On garantit que eette 
mêmes les plu* fins.

A vendre t»n grouet en détail par le» aotwwigné».
METHOT CH1N1C h Cia.

Québec, 24 avril 1844.

!
EXCAXTEUIt. COURTIER

ET

Agent général $
QUAI NAPOLEON,

PORTE PREK.OTT, QUÉBEC.

PIERRE Î.ÉGARE. nvncnt, a tranwporUt non hn-
rrau sar la nie bt. Jean, Haute-Villa, no. 3, vis-à-vis le 

msfasin tie M. Hall.
Ju.n, lb+i.

J OS PETITCLERC, Notaire, tirât ton Etude en U Haute-
Ville rue St. Jtan, Ifo. 33.

Qu. bec, 16 janvier, l'rtô.

JOSEPH CAUC1ION, At*mit, a trmporairrmrnl
é abli soiiétud,- au Bureau du’ 

Québec. 19 décembre 1H3.
Journal de Québec.

Ilia l'arantage d’etopi-yer a son service un arérsniciea espéri- 
mesrié de Neu-Yrk, et ie*im,nm ur* de cette ville rut imité» 
avec- r, e.fiance • »eu r e nstdérer la beauté et la qualité de* earac- 
Urearlé» d >a* e«*te F Mfene.

Im Frq»r:éUire h <*ra u» plaisir d’-n m'-JVsr un spécimen à 
es •» qui «ur nt u.lr.,iyu d’m seb*-*er ; en uÀm* tems, 
** *cf> beu.*»x d' * w t*« qi« désuer.t lui é' mer leur anp-
F?-

l-o vieux cararurea 
livra.

On y t/rra fur» venir «r new î ni t"i*» le* irsianaut »'|mp/V 
marie,et Usrt -rtsck qui u'tM pasmaaufaaUiré a MmUi*Jl«nt*-
Hà uus avance éafiOpar «eat

lSJafoff» CUB. T. fAUCMVE. i

est de d nner, d'un coup d'ail, un apprçu de lus les évéi 
important* qui ser.nt passes dans le grande-Bretagne, en Eorrpe 
ou an Asie, dan* l’intervaile entre le départ de chaque Navire è 
apeur, r it dans le monde politique m dan* le mmde commercial ; 

une liste Maritime eorrecteet e'/mpprétiensive, cü l’on trouvera fidé- 
lement enrégiatréa Dus les bâtimenU d’Amérique arrisant aux 
diser* porta de la Grande-Freugne, de l’Eur pe et de l’Asie, ou en 
partant, avec la relation tes accident* eu désastres qui y urraienl 
leur arnser ; et un prix durante snplet, dan* lequel en d r.n* ave* 
le. plus grand *-in (e* merrunale* lu plus réunit* de* n.arché* 
prur les diver* pr.duits américain*, puisée* bum sowr<e* les plu* 
•ùre* irhuntumni ainsi, dans une seule feuille, un Jour nul, une 
Lut* Maritime, et U/l Prix rjiurant.

S'ascription annuelle, payable d’avance, »2s. fid. sterling.
Tf us cedres d ivent être accompagnés d’une remise eu d’une 

référence en Angleterre pour paiement.
AVIS.

Tmriese'msmuniesti'VMdoévcnt être affranchies et adressées à

ChartoM Wilnier,
sort pht mi échange é C derniers par TRANtL ANTIC NF.WBFAFF. R OFFICE,

On y ont faire venir ék New-Y rk t"w» le* matériaux d’Imsri- *» *k^th ^U.uX*
HIC. 8t LdH afli# U MSil t>*n»É m-mm mm «. ..# «^. J _ ài. «./.•    I

ê%m q«oé clU.t fit p*rfk*4rm\ pu §• burt«u 4ê
CHARLES WILMEK.

FOINT 4» liaison ave WRmt «I

Hsute. Ville.

mVirilEL GaITVIN. de,
AvR la ligne de voitures t ertrs, j 
tient drs chevaux de limage, 
an numéro l'i, rue Gouillard,

Remède pour les
VERS.

VERMIFUGE CANADIEN DE 
WINER,

Garanti pour tous les cas.
R E meilleur remède qui nit jamais éUt découvert
R^ pour le* vers : non seulement II Ira détruit, mais donna 
de la vigueur à tout le système, et emporte l'excès de la glaire ou du 
mucus qui abonde dan» l'estomac e* les entrailles, spécialement d* 
ceux qui sont en mauvaise santé. Il nr produit aucun mauvais 
rffVC sur le système, et la santé du patient ■‘améliore ai on en 
lait usage, tn. me lorsqu'on ne découvre pas de vera. La mé­
decine étant agréable au goût, aueun enfant ne pourrait reftirar 
de la prend re. pua même le plu* dé licat. Dca observations clair* s 
rt pratiques sur Ica maladies résultant dec vers, accompagnent 
chaque bouteille. Préparé et à vendre ta gros si sa détail à 
Uawilton. A Québec, cbes

JOHN MU8SON,
Agent.

Montréal, 17 novembre 1H43.
Cher Monsieur,—J'éprouve beaucoup de plaisirà vous env »yer 

ci-inclus le témoignage d'un médecin de cette ville, *n faveur 
de votre vermifuge. Je puis également ajouter mon témoignage 
à ton efficacité,comme «Uns divers caa qui sont venu* à ma con­
naissance, votre vermifiige a été éminemment effet tif; et par les 
demandrs qu'on en fait de toutes parts, il acquiert la haut* imputa­
tion qu'il mérite à si juste titre.

Je demeure, cher monsieur,
Votre serviteur,

R. W UKXFORD.
M. REXFORD,
onsicur,—Avant, il y a quelques semaine* (sur votre rrcom- 
dation aecin» ntt-lie (été induit à essayer l'effet du vt-*ini- 

fuge Canadien de Wilner, sur un de mes laitients, dont Ir uial 
avait résisté à plusieurs remède» (tour l'expulsion dr* ver» de 
canal intestinal ; j'ai le plaisir «le vous dire que le vermifuge du 
Wilner a satisfait pleinement mou altrntr rommr remède guérissant 
radicalement, non seulement dan* le ra« que je viens de uiru 
tiouner, mai» plusieurs autrs-s cas de lu même nature.

Jesuis, Monsieur,
Votre humble serviteur,

II. St O IT, M. D.
NTontréal 17 novembre |F43.

Sous le fxtlronuye tie ta faculté nu-dicule.
Mal arrête !—Santé rétablir ! î 

J. WINERS 
CHEMICAL RED DROPS

And universal family Ointment

P DUR ffuèrir lm UrMitrllm on In MAI. DU ROI
sous toutes se» formes rt è toutes ses phase* ; les enflures 

Manches dr» jointures ; les douleurs «laits les os, la jointure, la 
hanrhr rt ir genoux, rtc. rtc ; le* rhumatisme* rtla cuulte ; la 
maladie des bmuebe*, rt le* tumeurs dures, le» affections de la 
gorge et du cou; le* ilirtre* écaillées, sèches rt hntnidrs; I# 
•corbsal.la démangraison hui*toute» sc* form» s; «‘Erysipèle(n'Im* 
porte la ptareoùTl réside et sa qualiU'); la bile rt toutes les tu­
meurs dures (di«p« rsant l'inflammation, quand on en fait usi g* 
avant que la suppuration ait rommeitcée, et ensuite limitant l'é­
tendu» rte l'abcès); lis dartres, les ranrrra. I*a ulcères rte luali 
description,le rhume, les ébouillunturs» et brûlure*. A vendre, 
Québec, ch*s

JOHN MUSSON,
_____________________________________________ Agent,

A VENDRE
FAR LES SOUSSIGNES

1«*EAU «Ir vir rl’OUrd & Co.
4q, niévre rte Kuypers 

Thé twankay
Indigo
Raisin de f>>rlntht 
Siiurre raflné 
Suer.- bâtard 
Mouturde, etc 

Et, attendu chaque jour,
Cassonad - 
Mélasses, etc.

0»riSer, on mal 11-4.7.
JAMES LESLIE * CO.

Rue St. Jacques.

COMPAGNIE D'ASSURANCE DU

PHIENIX
DE LONDRES.
^^ETTE rompaFnit* q»ii » ètnhl» «en ngnnoe en C»t-
^ nsdae» IWH, rontinur rt'ssaureriontrs le feu.

Bureau, au Ql'AI de Gillespie,
••vert depuis 10 heures du matin lusqa’A 4 heures d* l’aprés-midl.
_ OILLEbPlÉ, GKÉNbHIÉLD It Co.

Qeébee, 4jOOHlMfi.

A vendre :

IM ACRES 11
TERRE

Dans les townships suivants :

3c Rang.
8. E. N* 20, 
Lot No. 22.

BROUGHTON, 
fin Rang.
E. Lot No. 27.|8

10e Rang. 
Lot. No. if.

BRANDON.
10e Rang.

Lot Nt. 16, et Lot No. 17. 
KILKENNY.

8c Rang.
i N. O. Lit N j. 15,
| 8. E. « •• 14,
| 8. E. " « 9,

ELT. 
fie Rang.

Lot No. 20.
Ai TON.
7e Rang.

Lot No. 40.
WARWICK.

6- Rang.
I 8. E. L-tN »:*.

• . _ CHESTER.
1er Rang. I fa, R»ng.
Lot No. .6. I J s. o. LA N«* IV* 

WOI.F4TOWN.
fas Rang

, I N. E. Lot N» T 27.
Auaai raviron t» cent (krip* de Milicien*.

I*. G. BAILLAIRGE,
Avocat,

..


